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UOTIDIEN p Ll~ IQUE ET FIN.A. Cl,. R D SOIR 

~TAY La Bourse d'Istanbul ne sera plus ~ei·u:1 ~ défend 

oumisE aux fluctuations 1 L ormEe dB seco.urs 
Italie et Japon -L'envoi d'une mission d'études 

fasciste à To1tio 
Romt' 2ll. - Commentant la d~ci-' - .. 

~~légué Carreau fait construirE 
ltt· blockhaus IB long dB la 

f rontiÈrB turque 
d Il d P 

. gagne du tErra1n 
f B CE B B arrs La jonction est-elle 
1 De nouvelles obligations à lots 1938 I établie ? 

1 sion du m111istre-secreta1re. d.u parti 
d'envoyer 11u Japon u110 m1ss10n d'é­
tude< composée de représentant1< de 
toutes le' forcPS organisées du rè@:ime, 
le Gioma/e d'Italia relève que celle 
mi>sion sora la messagèrn du travail 
et do la f~1 veur intellectuelle do l'I. 
talie. A 1'111star de" !ni,sions japonai­
>es qui sont déjà venues en Italie, 
elle apportera une contribut•oo à la 
grande wuvre de la cirilisation cons­
tructi\o 1nontliale en a18me ton1·1s 
qu'à l'amit16 mitre les deux uatio- • 
La première condition pour uno Ml· 
laboraticrn fructeus"e outre les peu • , 
observe le jourual eot la counais:;ance 

~ (Ou Tan). - ,\u ,,ours 
1 '% clu hurt•,et de 1938 
.:.~légua M.C:frreau a pro­

)(iu 't8 BpéciaulC, qui ont <'té 
!il~ la constructio11 de pos­
'\ ar1co le loug de h fron­
~hOn eroit qlle Io prenuer 

au~ aera P.rig~ à DP.\11l" 

lnds à ID rBSCOUSSB ! 
ibu1· •ons d'armes de la part 
to~1oniaux continuent. On 

rn1 un lot important à 
lrPa1·tisans armés qui sont 
~g de Sadik Hitci Isa oglu 

8 ,iar ries brigands. 

ordo11.1er d"s directh•os cl .os a char­
g~s notamment dn rrp n1frn los ru­
meurs smrnntos parmi la popul lion : 

l"'e ré~ultnt tics nouvea11.~ .~ccord~ 
qui ont été conclus ,, étt <l'ace roîtro 
l'rnfluenc" rt.i l.1 Fr.1nce. D." tribu­
n:rnx snp~riours ont ilté cr~'s. La no· 
mlnation do l~ur~ pré~1dB11l-~ sera 
soumise au Pr~si1lent <1" ia It<lpuùh­
que françai· e. ApriH la LOnsfitution 
rlu aou,·oau gouv"r iatn~nt du llaLa · 
le dülégn~ conùuuera à oiéger à An­
t~kya et s'oc,upcra do sa t:khe. 

Or 11 u'y a r ., de tel µ:u1111 les 
µrio~ipe• admis au ~uj t tle l'ndminio 
tratio• lu Uetay 

Un CDOSBil d'"omis" ... 

remplaceront celles de l'Empru~t intérieur duB;~~:·r:i' Ara~~:r':éer::uss;coh~:: 
de 1918 et Celles de la, dette tu1•q Ue de 1933 tune avance considérable. Sur les 

- -- - J deux ailes du mouvement d'encercle-
Ankara, 28. A.A.- \'oici Je projet intürirnr q111 •e1011t rnn11sns par voie ment entrepris, le gain de terrain est 

d, .oi qun 111 gouv~rnem<lllt vient de d'~chango. d'une trentaine de kilomètres carrés. 
cil'po~e1· ~111· ln bureuu de la Grande Article 5.- Le cblig.ltions de l'em- Les miliciens se bornent de plus en 
.\•~emb'ée Xa\1onule au 3ujet da pn.111t mtérietl" 1918 qui appartiennent plus à la défense. 
l'hchnnge des obligations d'Empruut au Tréso1· «t ·~u'il rlt'tient actucllAment Suivant· des nouvelles de Londres, 
lntfrit•ur l334.p9l8 '~ontre ln" obliga- san8 (J.u'~lle" :•ient été employées jus- les troupes de secours seraient par­
tions ù lot; 19.>8 et dA l'éclrnnge des qu'ici, ~erout transf~rl>es à la Caisse 

bl . · d 1 "3'' venues à réaliser leur contact avec o 1gnt1011s •'' •tte •urque Li:, contre d'amortissem8nt. 
le; obl1gat1ot's d ' !'Emprunt inté- Le montant des courion• de mai de 
rif'n'· : ces obligation• qui cloit ôt•e r6glé par 

le Budget A r't dépos~ à cotte caisse. 
Tout!'ioi,;, le, frai-; d'impre•sion el d'li­
mission rie' obligations 193~ ;ero·1t 
couver lt1 par <.:dtlo NOtnme. 

la garnison de Teruel. 
D'une façon générale les journaux 

anglais admettent que la défense de 
Terne! aboutira à un triomphe des 
nationaux comme ce fut le cas pour 
celle de l' Alcazar de Tolède. 

, . 
r1<.:i11ro,1no et le contact direct entre 
les p1•rsonues qui repr~sentent lem·• 
nation~. 

LeCiomale d'Italia rappelle en outre 
Q11~ le pacte. anti-I\ominlArn 1 dS~oe1e 

! 'Italie "t Io .Japon "1 une !!rancie 
miss ):1 h1slllri11ue d'un~ valeur mon­
dial<•. 

'g~qf le part ou monde 011 11e 
/?<ls organises et pourvus 
1
'"ll ' es,/e déféqué ,If.Carreau 

1
1011r e11 jour ci renforcer 

/
0'matio11. Les membres en 

~lqPart, des repris de jus· 
b Cl(/1vistes, plusieurs [vis 

Art. 1.- Lo mrni ire des Finances 
est autorisu à pn êrler à l'échange 
de,; obiig1tion• d'l nprunt Iutérieur 
133411918, actnellom nt en circulation, 
coutrn de :JOl'\'elh • obligations au 

Kiriklrnn, ~il. (Du Ta11). Le van- por•eur qui se1ont • uises en vertu ùe 
diedi, 15 rn. l'officier 1IA renseigne- la .loi .·o _2094: C, '. nouvollAs obli­
mou!s de Kir.khan ·t le c-omm l•Jliil'H g;1~1on,; . serunt 1dt 1t1ques à cdl(l.3 
local ont été tl. Akte i o . li• y 01 ,• co1i- d Ergai:1 nu !_JO nt t.l ~ vue des cond1-
voqu~ beauco:Jµ 1A gun~ tin~ l'e'l.droii. I t1onR d 1nt~rtits. du tragc1 ~ d1r1.nïort_1s· 
et leur ont cconsi3i1ié• ù~ renon0er à s~nlCIJ.t/ l_lu co.ivct·siùn, dB pr~s?rtp­
se préten•l1'0 Turc; afin d'évitQ1· .. qu 1.1ou, ri b_xem~',,"'J~G .et do Y.r1v1lèg~ 
1 ,;c 11 , 0 t en dangm·' ~'lnlro ks lrllh..,a.t1ons au po1 leur .l 

En ,uo de fariliter la conversion des 
obl1gatio1t. de dette turque 1933 et 
cella des titre; de• CheIJ1iO> da fer 
d'Anuiolie uno 11v11ucc jusqu'à cot:cur­
renco lie deux 111illieus ùe livres ,;9m 

effectuée à no11 veau il cotto cai gse. La 
caisse payera ult,.rieurcment ces avan­
ces arnc '"~ rnva11us de porlefeuill~. 

Article 6. -- L~ pré•e•lte loi ontra "" 
>igueur ù µ. "I ,. de la rlato do sa pu­
lllicntion. 

• • • 
Salamanque, 29. Voici le commu-

niqné dn G. Q. concernant les opéra­
tions ju1qt11au 2S au soir : 

La bataille dans le secteur de Te-
ruel continue. Nos troupes oat re· 
poussé tontes les contre attaques 
ennemies, elles ont fait sauter 2 chars 
d'assaut et en ont mis hors de com­
bat 3. Nos forces ponrsuivent leur 
avance et ont occupé quelques colli-

• •• 
Romo,2tl.-L~ Duc• a re~u \I.Dakai, 

pro•i<IA"t lie l'Assoc: tiC''l japonaise 
intitnll!o .. r.1stice" qui ini " offer~ une 
ar:nnro do san1our.li. 

LBs Etats-Unis 
~ rq' les tnbunaux Tous les 
'• q'cs sont it'S bianvem1s au 

ball de 

cnr • •·mettre, 1dentilJUCS aux obliga-

VBrS la dissolutior. dBS p~rti s ti )i:s Er:oa~~'.~M datés du 1er mai 
Et l'ExtrsmB-DriBnt 

~ . 
1 autre as gens font une Polit'lqUoS B". 5\1riB c1.,~ ubli11:ati<H1s ,!'Emprunt Intérieur 

Il H :; 133411918 ne s,>ront pnb payés ; en 

Article 7.-L • ministre des Finauces 
e•t rharg1i do i application ile la pré­
sentu loi. nes. Il r11 1. :!~. - Lac l).,\. Z.• "ouLgnant 

l'nttitntle tiu gouvcrnemont dn \Va~h­
i,:gw 1 ln • ln règlement do l'affaire 
dll l'tlll<JV ècr11 'fllC le F.tat"·Ulli5 cl~ 

& ~es 11il/ages wrcs dont ils 
61•11s. C'est ainsi qu'ils 
~e a piller les propriélés 
~ls turcs ou:r villaqes de 

~1•kent. lis ont /ait de frt!­
~ons tians les villages de 

'11ii· riye,dont ils ont terrorise 

~;;D;dB cori~;f j;; 
coloniaux poursuivent 

~ leur propagando n~ga­
, ~6 ~!.Carreau a réuni Io 

non turcs pour leur 

u cabinBt roumain 
~ - ,.. 
.,~•t constitué 
~te.forme nationale 

!il ---
!\là - Aprèg la prestat1ou 

Bnyrou.h. 2S. A. A. - L~ m1.1.stre 
oy•·Îdll de ll'nténour vio1't d'au 1oaour 
au parlomen 1fo ropr~sailk i con•re 
les auteurs •le 1'011il\vernint lu gun­
verueur de la province de Djezireh, 
qu' a été enlevo il y a quelque temps 
et retrouvé récemn1"nt. 

Le gouvern~mont syrien n'a encore 
rie" communiqué sur io motif3 de 
l'e11lèvemr,nt. '.\1. '.\lnrdam l;ey, prési­
dai'.\ du conseil. a confirmé quo le 
go1 verne:nent pense ùi•soudro tous 
les partis politique• à l'exception du 
blo~ national afhlil> au 11:ouv~ru~meut. 
To11s le;; journaux do ,'opposition Re­
rol>l également inter<lit". 

LE d8bat d'hiBr au LuxBmbourg 
-+ 

Pa1·is, 29. - Lo Sénat a \'Otv hier 
les bud~ets 1l~s affaire• étrangèr~s o' 
ile la l!lt!feuoe nationale. 

Le sénateur Lémery a sévèremem 
cy111qué la politique étrangère rie la 
1' ronce'. Jamai•, dit-il, depuis la guer­
l'<', la s1tuut1en internationnio de 1" 
~"ran/.tO .n'a {•té aussi 1nau\1'aise qu'au­
JOU·I hui. 

L'aide soviétique o•t illY1Joire et la 
S D.N. est morte. M. Dolbos a répondu 

~·:;,au nliui~tère du Travail "" combattant los ·1•sertion8 de M. 
i.:o 8 Couza ost trè• com- .L1\mery 't en soutenant 11otammen1 
~ U?.~ fut avec M.Goga le 11ua la France demoure fidole à la 
~arti national-chrétlen ; p01itique do SP.: nlliance". 

11 •ns il dirige le mouve- Au sujot 1lu ùu·l~et tle la guerro le 

'J nouveau pr~sidPnt du 
\1~et.a~.ien Goga. a. déclaré 
1,in t1stiqun essentielle du 
iu0t.sera d'être national. Il 

1s1 largement sur les 

Q 
6 roumain. s.lnateur Fabry, ex-ministre de la 

l 1111nistr" des Affaires <"Je~~c. · • J ... • •• • c;u',I s'ôlèrn à Q') 

'11}•trate )fisesco, est un ~iiliiarcb. ce qui reµrésent'8 le uers rl~ 
. 1~ tn. lutai gun~r.;I dt1. budget. L'orateur a 

• ;·ahi~1et compte 12 mem-, exprim1i la con,·1ct1011 que la France 
, 11 ational-chr6tien, 4 mem- a attemt la iimito dtl l'effort qu'elle 
~~ llational-paysall OU tza- peut fournir OH fav.PU!' dr SOll ann»p. 
·ti 1llhre8 du cabinet précé ~I. Dalndior, a justif1~ les ch1ffcos éle­
'<ln"sco, Air et Marini', et ;·és du llu<iget de la guerre µur 'es 
~!.Us.secrétaire à la Défen- armements ùes autros pays. 
1 •ol". portefeuille de la --- -
~.err.~ au g1'n~ral .Jean LBS gnB' VBS " Par1's 4 ·~r de "état-major de 1· U 

r llationau ~ paysaus qui 
~, Joncour; il )L Goga 

u Parti. 

~tedêsondes 

~os anglaiSBs 
i, &nuuB orabB 
'<. -
l~ ~ 

111
1 ie A.- Commentant la 

111 1~1 8 Postos radiophol!Ï­
;1 ~~Ill .des émi~sions e_n 
'tit 3 Janvier, 1[. \'1rg1· 

1, dan~ le • Giornale 
l •' '1·1Qne 

la1· attaque britaunique 
a1· i,. •. 

' %t 
,,n~ r''.que le poshl tta-

' I~ • 1,1 Pas dn la propa-
1 t Ca C,rande Bretagne. 

111Ui 9r~ conclut l'article, 
1 lanlti ~ltenli\·ement les 

11•09 '1Uee et y riposter 
ocante• ut pertur-

Paris, 29. - La situation a'esl ag­
gra'l'ée hier à la suite d'une démar­
che collect1ve des dèlégu~s des co­
chers.chauffeurs, contrôleurs du métr.o 
qu menacent de •uspondre le travail 
et de se livrer à une grève de syhl· 
pathie avec los. grôvi&tes ·les trans­
ports commerciaux et industrieh au 
•as OÙ l'on CO!llinuera't à employer 
leg camions uullta1res pour remplacer 
les grtivi<tes. 

:Faussair es 
--

La Juetic<3 dï,.tanl>ul n_ fJUV~r~ une t?nquête 
concernant quatre fau:;.saire~. t.~ :0ont le rû~ 
cirlivistc Hikn1et1 ~evket, l'i1nprimeur Gabriel 
et un ~ertain Takvor. 

On les nccu_se d'avoir imitt."1 _le sceau _du se­
crétariat g-é!leral de la. Fa~ulto de Dri_nt,_ ceh\i 
do la direction ùu lyco~ et Istanbul a1n~1 que 
des papier:; a\"eC _en-h~to Cl ~1avoi_r rait .us;age 
ile ces rau:;ses p1cces .. Parmi l#cs 1nrulpus, ~;a­
Uriel et Takv4'r sont 1nterrog,:s r111n1ne dcte­
nuA libres 01a1s llikn1et et ~cvkot sont incal'­
cérés. l.'affaire est instnlite pnr le pre1nier 
juge d'instruction. 

Il o. Oté rclov-.; nu aourij ùe l1cnquètc '-lue 
Hikmet et son a1ni Naci avaient ~té condam-

•crnncho on procérlra :l l'érhange de 
ces ob:igations contro l.is nonYe:le• 
obl'g~liun•. 

Art. '.!.- Los 110•1H•l!es ollligat:on• 
porteront le no1n (( obligations à 1ot:-. 
1938 » ; leu1· 1 01cùre ne déµnsscra 
pas celui de8 oùlig tions de l'emprunt 
int•'rieur WrS qui -ont en eirculation. 

Art. :l.- l'en .a t deu . .: aua6es, à 
partir ,1e la dat< d ' promulgJtiou de 
1.1 prf'.\•onto loi, 1 •S porteurs deo ohli­
l!;at;or s J~ la ù"lt" turque 1033, pou­
\'.1nt1 ~'ils la ci jsirent, dernander 
l'rjchange de ]pu"" 1apiors contre les 
oblig~tious d'e·np ·unt intérieul' de 
•'Elat. A l'i'r·ha1rge on reçùit contrt' 
uno obligatio11 1lA Jette turque Hl33 
<le la vn;eut 11o:ni1 ~le ùe 500 francs 
t:n 'l nLI;gatioa ri 0n1prunt iutArieur 
,l e ht valeur IUminnle de 20 
livres. Les obli~at1oos de dette lur 
que, pr~sont6es à b conversion et 
los obltgations d'Etat qui .;eron\ re­
mises contre le; premières doiveut 
titre munies des coupons non eucore 
échu• ù ln dnte rlA conoers•ou. 

L'impression à la Bourse 
Il y a "'l hier à la Bourse ·le• opé­

ratior.J ammét•d. LT:1itü k <]Ui. ia 
veille encorP, v.1riait ~ntr'I ltqs. 14 et 
15. a cornmenc' i'1 haus.;t r ti•udain 
vers midi. Lorsque cett~ hauase alla 
jusqu'à 16 ltq•. on crut qu'elle pro­
venail de nouv< lies particulière;; quri 
l'on avait reçu ·~ do la Bourso de 
Paris. L'aprèd-11 idi, 011 apprit toute­
fois qn'11 Paris i'Unitllrk cotait 242 frs. 
et que par coméquent cette hai;sse 
avait d'autrns rausos, 

Lu raison pfrieipalo doit 
attribuée à la déci>:ion priso 
!! ouvernement de procéder i\ 
go de• Unitürk ('OlltrQ 1\es 
l•Ons natioual~>. 

l311 être 
par le 

l'•~chan 
oblig ,_ 

Lorsqne c~tte déci.< ion fut connue 
les Uuitüi-ks de la première ém1saion 
ont continu·J fi hau;ser attsiguant 
jusqu'au soir lt 1s. 18.4.0 Cau' ile Id 
seconrte émis.ion montèrent aus$i 
ju•qu'à llqd. 18.lü. 

Terne! se défend et re?ons•e 
tontes les attaques. L'activité de 
l'aviation a été remarq,table, Qttatre 
• Cnrtiss .. et 3 c Ba.ta. • enue:uis out 
été abattus :LU cours d'un combat 
aérien. Nou• 
de chasse. 

avoo.s i>elwJu un avion 

FROST NARITIME 

BombardBmBnt dB Port-Bou 
Perpignan, 29 ,\. A.- De< croiseurs 

franquistes homhardère11t hier Port­
Bou pendant une quinl.a nil do mii:u­
te8. 

• >• lrl1 '"l n'avo1. ia rnoï 1ùt't3 in ton­
tior Lio se !niss~r enl'"ai' 1Ar if.ln~ u·1 
co11flit • 1 Ettrilme-OnJ.·t 

Le JOllrnal ajoute qu~ plnoieur• e1-
g·nèS Ja!ssent ontoudro qutl J~s Et ts­
Lni~ •'' 1n.uc.1cont i\ s'orit>nler dans le 
sen. d 1 11re1·1an·:1lsii1ance en priuciptJ 
de !a n;iuv ·li·• •itualhn de fait qui va sa 
c1·1~1lr Pn E x.trôinQ·Ü:1ont. l! penùaut 
l'affa1~(\ du f>auay li'luidB1J eoinn\LI un 
inrident nippo-amér1cnin continuo t. 
subsi't I' commo un incident nippo­
l,rît'l HiitlUO, 

Les Chinois commencent 
à se retirer de Tsingtao 

La menace j aponaise con tre 
la Ohin e d u Su d se précise Article +· - c,t l•C'h~n11:e se fait mo­

yennant les fo•lfls de 1~ cais•e d'amor­
tissement foudé.i !Jll v11rtu de la loi 
~o 2794 ; il appartient à la caisse de 
décider, d'après ses fonds disponibles 
quelles sont los obligations rf'omprnnt 

Cette •itualiC1•1 a dérouté 1101ubrn de 
gen>; il y an eut beaut'oup qui oprou­
\Qruut tlos perte; ot d'autres qui r1>ali­
<>orent de~ ùéné[ice8 inaspérés. Gràce 
à cotte nouvelle décision doréuavant, 
le" fluctuations •l•i la Bourse de Paris 
n'influoncoront plus notre Bours•» 

FRONT DU NORD tèrn d~ la Guerre de Tokio le 
. . . . . bilan riss portes chinoise• à la 

Uu conunu111qué of.fic1el 1ap<?na1s bataillo ue Xankiu, a ét6 établi comme 
annonco que l'occupa\Jon d~ 'l'sman, suit. -La nouvelle Constitution 

irlandaile 
VBrs URE llOUVEllB S.D.N. 1 capitale du Chantoung. a 11!6 achevtie: 73:874 cadavres laissés sur Io 

rlimanche 26 courant à 23 h. 30, «après champ do bataille. 
Londres, 2S.- Suivant les cercles po une sén~ cle co~bats acharnés•: Les. 108 e nons de campagne abnndon-

LE Roi d'AnglBtBrrB n'y Est pas 
mBntionné 

. , b . . troupes 1opona.1scs ont po11rsu1v1 leur 1 nés, ainsi qu• 19 canoiis de monta· M1q11es, ,e gom•anement ritam11que en· T t 1 d t 
avance vers w1g: ao, ~ gran por gnf, 79 mortier, d~ tra•ichées, ~7 ca-

-- ...... 

visaqeroit d'entamer proc/10itument des c.ld .. i; Jadis à. bail ~ 1 Allemagne. et 1110115 Rnti-nériPn~. 7 rnitrailleuse• ant1-
t'Xp/orat1ons dans les diverses c/Iancelle- "!.lll avait éte <J?.nqills une première afrienu<•P. 19 obusiers. 411 mitrnill~u­
nes étrangères en vue d'instituer une fois par les les ::\1ppons en 1914, après c;es et 9;;6 fu 3ils mit•ailleur•. 
nouvelle S./J.N. r<-comwissant ainsi vai- un siège m.5morable. Hier, Ch•ng- 1 • 

Dul;hn, 2~1 A. A. - La uouvelle toung, eur la voie ferrée T>iwm-'l'sing· 1 Pourra·t-on renflouer 
Cons li tu Lion c!e l'Etat Libre d'Irlande llr•s les fentativt•s en vue de rovillcr Io tao a été occupé; le• troupes rhinoises 1 le "Pana.y .. ? 
enlre en vigtieur aujourd'hui. S.!J.N, actuelle. la nouvelle lique cons- so retrnncheut ù Weihsion ~ut· la 1 

A µarllr d'aujourd'hui l'Ir~ande sera titiœrait une <ow arbitrale pour le rèqle- même ligna ferrée 1 Chnughaï, 28 A. A. - Lo nav.ro 
nommé «Eire• rom,mo Jadis. et non ment de diverqences eventuelles en ma- .*. all1•ge Sossie, appartcn~ut à uno fi1"11e 
1.>as «Etat Libre d Irlande» comma 1 . , . : . C/Ianq!UJï, 29. A·A.- les mformo- britannique et ayant à bord huit sea-
iusqu'à m.1inrenaut. Le uom «Eire» t1ere de po1It1q11e efr(//zgere. lions de source chinoise confirment la phandriern russes et 70 ouy1·wr• .'.·lu-
s1,uligne symboliquement la revondi- pris< de Tcluioutsoun ror les Japonais, n,01s, parlit p~ur le Yan;?tsé afrn d.~lu-
calion do la réunion do toute l'Ir- LB C S il ff . . . . . . t1t>r lt>s possibiht~s de rot•flouN Io 
lanrle. • .H. • qut ont porte oms1 leur a11ance ;usqu a Pauar. La c•uonnièr~ Oalm accompa-

La pr•sse énumère à. ce propos les Un "putsch" communiste moitié de ch~min de Tsinqtao. Cette z•i/le gne io Sossic pour la d11r1t' do rnyage 
territom>s 1rl:rnda1• qui <e trouvent Paris, 29.-Au cours de son audition est st!rieuseme11t uieuac<!c. Les troupes qui doit être de quatre iours. 
e~coro sous h dom111nt10•1 anglaise. Il d'hier eu pré;ence du juge d'instruc- chmo1ses du yint'fa/ You/1.su~/I-Tc/Iouuy FN CHI.VE Dll SUD 
s agit notamment de l'Irlande sep- · ) 1 J f · , él :.:·.-.-------tentriooal' 1 . t1on,~LI e one e a ait des r~v at1ons' ont cvorue les abords de cette place et -

" qui, on e sait, avec un · r 10llas •tu · t ·d'on v·1 L U débarquement million d'hab1tn t. r t ct la senou t0ni '. sui e ' 8 e se 1dlfent dans la dlfection de llsut- n 
Gri ule·Brota 11 

' ',ait par IA e ' complot communiste et d'un soulho- au Sud-Ouest de Maca o 
'', !;'le. L Angleterre agar- ment à main armr.o qui devait éclater ctwo. 

dl d autre pa1·t Louiih ~111lly, Co1ck, le 1ü novembrn à Paris De uombrou- Les forces navales 
Que1rn,lown et le pon rie· d k pi ·,d · d · à T · 
de Berehaven. La G "d ~fi 5 1 

1 

sos arres~at1011~. et des meurtres d'o- es pu1~sances s1ngtao 
dispose ~galem~nt lù r,~~10;~6 r1·~at~~,r~ tageq 1\tarn1'.t p1:cvus; En vue d.·a.•?~~rer Sui· Il'. c·onseil du départeme 1t d'E-
"~'"agtJ pour avions dans h pro imité tout au mo ns .rn deb~.t, l 1 pa1ta.1f.''." t~t dA_ \\ akhmgtou, un cert~1~ ne uùrn 
de ces ports. du droit ù'outre1on11· des t.0.1 au mouvement d ~Je .1nts ra.s,10· d Amencams ri\s1dant à 'Istn!/.tao so 
dê('èts d'<•ose1:ce sous le contrôle de t~s, le meurtre du .mrnt .re de, l rnté- so11t embarqués à boni de la cni!on­
l'amirauté brit;tnnique, •le c mtrôler rieur M. Dormoy a111s1 ,,ur• d autr~s niiire Sacramento (1140 tonnes) qui los 
1 , ·"bles aboutissant près 'le ce ·jports membres du gouvernement actuel éta.t conduira do toute la «<Itesse• de s>s .•• 
~·::surveiller los phares de 1; côte pré~u: . 12 nœmlf; àÇhanghai où.ils soutatten­
~ . . C O•t pour réagir contre cea mena- dus aujourtl 'hm. î'n croiseur de 7000 
u lanrtai.s~.A 1 terre n'est pas men- CtlS que :11. Deloncle •e serait mis en tonnes le Nurblcliead et le destroyo1 
. Le roi nlg et•xte d~ la ;ouvelle contatt avec. le général Duseigneur, 1 Pope (i.i uo tonnes) américains ainsi 

tionné da.ns o En o.utre 11 avait. f~1t part de ~es m- qui} 1., croiseur bntannione Suffolk ùe 
Const1tut1on. formations ti un off1c1er de la su1t11 du i0.000 tonne~. re,tent à Tsingtao. pour 
nés a une année de prison pour avoir iinit_é président de .la Républ•c;ue qui avait la protection de loura nationauic, 
uue première fois les •ceaux de la Faculte. émis d~s crnmto< au sUJOI de la dé- ·FRO.VT DE ,VA.VKIN 
Ur~lcc à de fau~se'd pit·ces ils avaient pu pa~- îen::,e de l'Elvbi'io. _ 
ticiper aux exomens <le l'inspectorat des fi- • 1 Chiff • • --t--naiwes ot 118 nvn!ent pu ohtt>nir un emploi M. Deloncle atfirmo que tous e,; res 1mpress1011nan S 
aux appointements ùo 250 livres. détatl~ du comp~ot ont été communi- Suivant un communiqué du minis· 

qués à l'état-maior. 
• 

On annoncP qu'apriis un hrer llom ha1·­
llemPnt 1l'art1llerie lourd",les .l~pônai• 
ont d~l>arqu~ deux cents fusiliers­
marnt• 1ln11s l'ile de \\'onguam. ù 10 
mille~ nu Sud Ouest dt>s poss~•sions 
portuga.scs à Macao. 
Le~ .Japonais util1silr(lnt à ('et 

effet de hcrt,nux remorqul\s pa1· los 
\'edettes d'un croiseur. Gn tran~µort 
et dGux: dos1roy~~s participèrent éga­
lement à l'opération. L'importance de 
ceilo-ci ~!'sida ~ans le fait qu'olle est 
la premuire executée sur le litloral do 
la r.hine du Su'! P.t à peu de distance 
- environ r.o km. de Hongkong. 

Les .Japonais utiliseront lie toute 
éYidence l'ile \\"ongnam comme lias" 
pour iles opérations plus 1mportautos 
en territoire du Kouantoung. 
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Pour nos lect u rs las; 
de leur bonne santÉ 

Parmi la jeunEsse 
univErsitaire 

T ( )~ -" .\ 1 Un deuxième hivEr Autour de 
e11I l'aœendelll 

----------------------------------------------..-.-1d E Ludlow 
LE VILAYET te-tù contt'" ètJtlc meRUrn ,1011t ils con-· ,, guer fi nn sp gn" 

t ·-tPnt la 'é!-(alit . Il W Il Il d, t• 
Le co:~~:su~:: poids • 1·~1'é~s;n~.~~~;e~iil~~~~oo~~~I~! cf~h=r~:~s~ - -- - a Emocra IE fausst~ 

DEDIE A \'EHlDICUS 

/Jans sa rubrique médicale, Beyoglu 
s'ocrnpe avec 1111 soin_palanel .de la san­
ie de ses lec/e11rs malades.Sous la plume 
pleine de verve de Vàidicus les car­
diaques, les rhumatisants, les faibles 
de poitrine trouvent une foule de con­
seils e.rce/lents joints - a qui ne gdle 
rien - à 1111 esprit toujours en èvei .. 

Hf pourtant - qui l'eut cru ? - nous 
reavons journtlleme11/ des proies/a/ions. 
Parfaitement. De la part de nos lec­
teurs jouissant d'une santé trop floris­
sante qui se plaignent de ce qne nous 
les oublions. 

Nous leur donnerons donc c1-apres 
quelques conseils qui leur permettront 
de s'intéresser désormais a notre ru­
brique médicale. 

Nous i11sistuo11s tout spécwlement 
sur les poss1bilites de devenir malade. 
Ce but une fois a/feint, nos lectturs 
auront l'amabilité de s'adresser à Véri­
dicus, leur nouvelle situation n'étant 
plus de notre ussor .. 

Istanbul nous offre d'ailleurs la par-

lit éelle ~ 

Et d'abord une bonllt pneumonie s'at­
trape - m 1111 hiver pareil à celui-ci -
en devenant 11n usaqer habituel de nos 
trams. Il suffira, pour arriver a ses fins, 
d'aflendre 1111 tram soif place du T11n-
11el ,soit place du 7 aksim. 

Le /011tJ statio1111eme11t que nos lec­
teurs devront faire avant de trouver une 
demi-place debout après avoir dli lais­
str passer u11e demi-douzaine de _voi­
tur~s art-/1i.comb/es, ne saurait ra1son­
nableme11/ pas avoir d'autre conseque11ce 
qu'une pneumonie - peut-ètre même 
double. Sait-on jamms ~ . 

Pour ceux qui préferenl une maladie 
du cœur, - malÔdics auxquelles J'éri­
dicus s'intéresse d'une façon toute parli· 
culière - nous signalons l'aller retour 
de Beyotflu à Galata en empru11/a11/ le 
Yiiksek-Kaldirim. R<'llssite assuree. 

Les r/111111a11smes se contractent a11to­
matique111c11t. Ils constituent très rPr­
tainement la maladie la plus fac1ie a 
avoir. Il suffit pour cela d'être un sim­

ple piéton. 
Vt!rid1c11s preconise, pour s'en prt!si:r­

ver,l'empto1 de bol/es semblables à celles 
dont se 'erve11t les paysans dans les 
ri=ières dans lesquelles,nous affirme-t-il, 
/'eau est moins haute que celle que l'on 
rencontre entre les pavés de nos rues. 

Les crises de nerfs vous guel/e11/ tout 
Je lo11q de l'/stikltll Caddesi sous la for· 
me déguenillée d'une foule de petits men-
1/ia11/s aus,1 obstinés que lame11/ables. 
Toutefois ne donne; pas une pwstre à 
l'un d'eux car le reste de la troupe vous 
escortera jusque che= vous, oli vous 
pourriez manquer d'ether. 

Quant aux accidents, les amateurs se 
doivent de lPs clierchtr apres la tombée 
du jour en empr1111/ar// quelque ruelle la­
térale. L'obscurité jointe au pavaqe dé­
foncé les .<erviront a merveille. 

La liste pourrait être encore facilement 
prolongée mais le choix deviendrai! vrai· 
ment trop vaste tl trop difficile. 

D'ailleurs, nous y reviendrons. 
Rho/. 

P. S.- Nos lecteurs ayant trouvé des 
moyms plus ingénieux sont priés de nous 
les /aire connaitre. 

VoyagBs de noces Bn 
YougoslaviB 

Le consulat général de Yougoslavie 
nous communique : 

Par décision du Miuist!Jre des Corn· 
munications Yougoslaves. les couplea 
désirant faire leur voyage de noees en 
Yougoslavie out droit à 50 ?Io de ré· 
duction sur tous les chemins de fer 
yougoslaves à condition qu~ C!l voyage 
ail lieu dans le d<'la1 de fo iours. do 
leur mariage, (le jour rlu mariage 
n'est pas compri>). Les Cons_u~ats 
Yougoslaves délivrent un c~r1tf1cat 
donnant droit à la dite réduction sur 
la présentation ùes act~s émanant. des 
autoritijs devant lesquelles le manage 
a été clllébrC•. 

Fiançailles princiÈres 
Berlin, 29 A. A. - Ou annon~e les 

fiançailles du prince Louis-Ferdmand 
de Pruss.i, deuxième fils de l'ex-Krom· 
priuz, et de la grande duchesse Kira 
Cyrillovna. deuxième fille rlu ~rand 
duc Cyrille de Russie -----
~ LBS élBctions il Andol'l'e -·-

/Je /If. Rt~al Fevzi dans le Tan : A partir dn 1er janvier prod1ain, 
- J'ai fait la connaissance de M. on procédera à une r(ovision genl\ralo 

K 1 Ul des poids et mesures poinçonnr·• au 
ema u, étudiant de la 2me Claise cours de 1'1nnée 1936. Ce contrôle 

de la l.' --mllé de droit. Voici le dialo- devrn être achevé en un mois. li sera 
gue que nous avons eu. opêré simultanément dans toutes les 

- Comment assurez-vous votre ga- villes, les pays et les villages de Tur­
ne-pain ? 

U . d quie. 
- ." iour en. evenant général, un 

autre io~r en fa1s~ut le maestro d'un Pour le prestige de l'uniforme 
ballet. 1 >autres fois en devenant sim- L · · · 
pie soldat, domestiq ue ldu palai . 1 a décision su!vant l_aquelle les 

Il n'est pas facile de faire de hautes agen~s de pohce qui sont cités comme 
études. Comment youl z-vous étndier témoms dans de• procè• 0~1 Cjlll se 
5 à 6 ans en assurant tou 1 b . ? raient . pe~sonn_ellement 1 obiet cle 
Que de collègue• parmi ~o~s es~:n:~ poursuites J~d1c1a11·es devront se p_ré· 
privent de bien de ~hases ! q 1 sen ter au tr1b:rnal en costume de ville 

La vie est dure. Je vais de bou ma· a commencé u être apphqu~e rlans 
tin à la Faculté • · , . les tribunaux. ou 1e m occupe 1us-1 
qu'~u soir de mes le,ons et à la 8 01·- LA JIVNICIPALITE 
t1e Je me rends dans un studio o ùl'on ( . 
touru~ des film• en notre ~angu€.C'est La place du Taks1m 
ce qui eJ<pltque ce que Je viens de· L'aspect que présente actuellement 
vous dire sur ma façon de gagner ma (ta _place du Taksim n'est guère eon· 
vie. c1hable avec le monument de la Ré· 

En tout dernier lieu, j'ai travaillé 1 publique et le rôle qu'Alle tend à as­
au dou.~lage du füm Haci /lfurat dand sumer dans notre vie publique et 
lequel J ai _rempli .tour à tour les rô- dans noir& vie sociale. Un projet 
les de géneral, maitre de ballet, rlo- est élaboré par la section des cons­
mest1que de p11lai1, de soldat. tructions, à la Muoicipaht<', en çue de 

Tout ceci n'est pas aussi aisé qu'on lui faire revêtir une lournure plus 
le pense. \ar e~emple, s'agissant d'un décente. Le chalet de nécessit1• qui 
doublage J a1 du répéter 50 fois ce que, etit condamné de longue date. sera 
le génér~I avait à dire clans la pièce démoli et remplacé par une installa­
parce9u 11 . faut que le parler turc hon souterraine dans le genre de 
dont Je suis chargé soit conforme et celle d'Eminiinü. Les cafés vitrés qui 
f1msse en même temps q ue le mou- occupent l'un des côtés cle la place 
vement des lèvres du général sinon! seront également reculés beaucoup 
sur l'écran l'artiste conlluue à parler plus en arrière. 
alors qu~_le spectateur a déjil enten-1 L'angle aig u que fait la rue de l'In­
du ce qu 11 avait, à dire. . . 1 dépendance avec la rue de Sira Selvi 

Quslquofo1s c est le contraire qm sera sensiblement réduit · tous les 
se !Jrodu1t: les lèvres de l'artiste ne immeubles qui se trouvent'en c~t en­
bougent pas alor~ qu~ les spectat~urs droit jusqu'à la ph~r1nacie Taksim 
rnteu~lent ,sa Voile. 81, pour quelques devront disparait• e. Il en sera de 
mot~ a prononcer,11 faut taut de trnvail 1 même pour le dépôt d'i>au qui fait 
~t d efforts vous pouvez vous 11nag1L1er 1 face. Enfin, le terrain du Consulat 
a qu~I po111t Je dois trarniller pour 1 de France, à l'angle de la rue qui 
me the en langage turc tout un scé- j conduit à Tarlaba~i, sera exproprié 
nario. De plus,11 y a heu de chau sur une profondeur de;; mdtres 
ger le ton de ma voix d'après celle 
de chacun des artistes du film. Le contrôle des épicerie 

Malgré toutes ces souffrauce8 ma - . 
Re~le prière esl que je puisse chaque! _Ord~e a ,été donne a~x serv1000 com· 
sou· trouver ce tray-iil. Quand il fait petent_s détendre aux fourR et au~ 
défaut je n'ai même pas la maigre épwenes la lutte pou1· la propre L_e 
ressource qu'il me procure. menéo dan_s les restaurants et . IPil cu1-

Chaque soir à 1 h · . 1 smes publiques. Depuis lu11d1 matrn, 
· 9 eures JO va1• c ans les prépo é t · à!' e t l-

une brass&rie oti je survAille les . s s se son 'mis œ11v_r ... o a 
garçons et je contrôle les notes pré- chas.-.e a 6té bonno . Le conti:ole SHa 
sentées aux clients J d à 1 glnétal et systématique. 'Ious les 

· • 0 emeure élahhssemects sans ox 'Apt1on rece-
Kumka11u dans une chambr·e 'IV"C 111a . . ' " : -.. . . . • .... vront la v1s1te de.s agents n1uu1ctµaux 
more-;\ la. sortie, à nunml,de la bras- qui prélèveront des échantillons s'el-
~~~~ t,va" à pied à mou domicile .. To Ms dea marchandises. Le labornt~ire 
salaire ~~r~sserto 01 . a\'ec le peul· de la ~1unicipaht6 procédera aux ana­
. q Je touch!l i.e porte du pa111 · lysos nécessaire; et les amende:< on 
a ma t~ière. _Jo me phe a tout Ollli pour courues par les établissements pris 
pouvoir faire mes études. f 

Un autr •t d. 1 d 
1 

, en aute seront perçues sa11s retnrd 
e e u 1au e a F acuité de 

droit gagne sa vie en travaillant dans 
u u bureau exôcutif à compulser les 
dossiers . 

Tru jeune étudiant donno des le· 
çons de l:rngues é trangères à des eu­
fan ts et ~o!a en ~e rendant dan11 des 
immeubl<. à appartement• se trou· 
vanl à de grandes distances de son 
domicile. 

Nous devo11s appréciqr ceu J< de nos 
universitaires q ui, pour pouvoir con­
tinuer lecrs études, sont obligés de 
gagner ainsi leu r pain au dehors en 
affrontant tou tes les difficulté• de 
l'existence. 

---~----

Yalova et Florya 
On sait que certains entreprises pu· 

bliques seront transférées à la Mu­
nicipalité au printemps prochain. Des 
préparatifs ont été entamés dès à 
présent en vue de leur exploitation. 
IIne importancA spéciale est attribuée, 
à cet égard, aux thermes tle ïalova. 
Ou compte créer une direction auto· 
tome, avec un budge! propre, qui dé· 
peudra directement de la J'rés1denc9 
de la Municipalité, pour la gestion de 
Yalova, de la plag& de Florya et rtos 
autres installations balnéaires do 
notre ville. Rien ne sera uégligé de 
tout ce q ui pourra contribuer à la 
modernisation de leurs installations. 

Les expropriations 

,.. , ,, ,\ou.f ce tdre, le Journal de '11Jscou • 
l rrna,. ùe l\.ayser1 et :3.0~0 Ril.CR ~ ~~r- reproduit uni· letlre de /'envoyé .~pécial 1/t 
1uru11:1. Ch:~que. sa~ conher~.t 70 pièces, 1,1 • Prtiuda:. en Espt1qne, ,v. Kalt=ov, L' c'~ 
c·e qui suffit à 1nc~1quer l uuport~uce dont 110115 détllchons les ~·.rirai/.) !illil'nflts: ~Iilan, 27. - Sous le titre: ·~ tJll 
r!1• la conoommat1on de cet article. A B Ludlow, le Popolo d'Italia pub

1'.r fal l 
01-, tanrlis que_ l•'~ cpa_sti1·m:i» d'Er· la tête ~rcelon" _on est encor? ~tt~bl6 /lditorial rtans lequel après _a.v~;, fa•· 
zurum uou• arnvont pnils à otre von- lcb écoll•r• te dans Io~ cafes 4ui ressortir l'échec des propos1110député 
d11R, ceux de Kay"eri cloiveut subir iiero•~iokt su.·. 'es trottoirs. Un mil - tes au congrils américain par le nt ,Je 
t ne ma1!ipulation •pécialo ~ 11 notre Id: ,110m1 tres plus au sud, le" Ludlow portant sur l'amendo 1~;clarl· 
,·illd. Dans ces couditiom. les commis- 5~" ~~:u~ onfoi cunt dans la neige la Constitution au sujet de la refe-
010nnaire• qui se chargent de leur t>la l • 11 ; gen(.ux. Les ouragans et tiou de gnorre, à ratifier par 01°0(110« 

les empotes •lé la 'I' 11· to . · b t 'l , 1 ce ment refusent d'y apposer un •ceau 1 b . ·'.et. tranee a a · reorlum populaire, note que "· qo• e 
et une étiquettu et d'assumer ainsi la tent es aLr ,,res nullenairos autour de a tout de miimo raison parce, si na• 

. . . Valence. 11vc-1· s'apiii·och t I"" l c ' r esponsab1ht1J d'une marchandise qu'ils le 11 , . · . e ' e ... s- peuple e•t souverain ou ne 01s1! 
n'nut pas préparé'!. C'ost dans ce sons pa~•?:~ 'u:uàme luver de la tli la Suisse-démocratie petite,ndUiJl 
qu'est con~u• lour protestation. gu 1 

· . classique - procéda à un referecrèttl 
p . l 

1 
Le peuple esl-1J hliguli de la pou!' savoir, si les sociéteri se ,.éfl• 

our mcu quer e culte guerre~ Certe•'· 11 l'e•t. Il est dur sans doivent ôtro interdites ou auto~.,ra 11e 
de l'ar bre contredit do fa re. la guerre. su~tout pourquoi donc la grande démv t1. 0~1 

U 
. . . • . . pour un pays qui depui-; près d'un américaine ne ;Jermet-elle pa~ 1. ,1,11 .t"I) coi~1 ~ 1sf10~ cfnst~~u~e a ln

1
. ?1- siècle n'avait fait qu'obsoner ·i.18 très libreR citoyens de dire Je ll 

roc ion.g<_n ra,e e_ a .. umcipaitH a/guerresétrangi•reset qai maintenant •m· lapaixouiaguerre'I 1, pour m1ss1oa d ~tudtet' le~ moyonH à lutte lui-même, dans leo "Onditions ~Il 
i•rondre pour ilevelopper parmi ln _pu- le• plus désava'ltageusüs et 1 1 Le journal, après avoir Jl

0
·61 ie> 

blic el tout particuilèremPnt parmi lu ccabl nt - es P u" qu~stion do savoir si Jas démocr con' 
j1·u11esse le goût et le culte dP l'a1·bre. a· ' a es. ne seraient sceptiques en ce qu• ,eo· 
lh·s cours et de" conférence~ seront L'arrière des républicains est en- cerne l'intolligence politiquq clllt 1~ 8g~ ot·ganis~s da11s ce but dan• les (,coles tiorement cap 1 ble cl'eutretenir son pie souverain. ajoute que le 

1 
8 dlO'" 

"' les casernes.En ou Ire, chaquo a11111le nrm~e. de s'entretonir lui-même pon- 1-oulevé par la suggeslion '~ ·;~ 
0,1 plantern olennellemeut de~ ;.ir- dant tout l'hi<er pwc.hain et plue prouve que la démocratie esl fa ;b1e' 
bl'ns dans la cour ou le jardin rln cos taret A cet e!fot Io,; •eules choses et que 3es priucipes sont appltC e9 tl 
i1tslitutions. uécnssuires sont l'organisation et da no les circon 8 tauces crd1na1r ;iiO~ 

La protection des arbres en notre l'unité antifasci~te. non pas extrao,·dinairas. L'opPr°~ 110"' 
pays sera soumise à une stricte dis- L'annfe agriwle 1 rourni une ré- contre la si logique motiou de ' cl' .. 
cipli1w. coite, pour pr<»<1ue toutes lea cul- démontre que les démocral10s 1cur 

Toujours à propos d'arbres. notous tures, sup~J'ieure à colle de l'année gneut certaines conséquences der Jel 
qu'à la •uite de l'interdiction de la dernière. do0trine et se replient alora sil urusl 
coupe de pins et sapin" aux Iles, Cestes, on a abattu beaucoup dA syst6mes dictatoriaux. Le 10.t os· 
dont on faisait chaque année des hé- b~ta1l. jfais l'ollovage de la volaille et conclut que le Duao daus uu écr'rrive 
cnlombes, à l'occasion de Ja :Noiil, cer- do;; lapins a beauooup au~ment•i non !ant de 1924 av.lit prévu ce qu• 

8
t 110· 

lames famill3s étrangère~ ai>ées do seulement à la campagne. mais milmo aujourd'hui en Amérique disan9 sa• 
notre ville 011 oui commandii da11 s les dana les granrle" villM, surtout à Vn- tamment quo "lorsque les intérê~ (e; 
Il il kans, notamment à Athènes, et out lence. Tous la> balcon• dei; mai- prilmes d'uu peuple sont en J

9
. 'ue' 

pay~ 5 à 10 ltqs. de seul~ droits de sons ,\ plusieurr: étages sont encom- gouvernements ultra démocrall~611t 
douan~. Certains arb1·isseaux culti- bré• de poula1llers. Il y a parait-il 0;1t garde de le" laisser au jul!

0
' 

v(s spéc1alement dan• ce bul, dans dA g_:andes d1verg.)ncos d'opinions du peuple lui-môme.• 
Cf rtains jardin•,ont été vendu& ju•qu'à panm le~ coq,, nt roux-ci foot enten-
;;o ltqs. pi~ce. : rlre l~nr « coquetico~ .. peudant toute 

8 
j la nmt, saus teuir compte de l'heure Itô 

LE ASSO"IATIONS En gén~ral. avec une importatiou jeuuesse à l'ar.née, ils cultive11~ 1 
L'Exposition du Livre T urc part10!le de bl6 et de viande et avec, ~hamps et augmentent sans ces

9 

une bonne organisation du ravitail- emblavures. 1 
Le Halkevi oie Beyoglu qui attribu& lament, les campagnus e.;pagnolo• La classe ouvrière espagnol~ )C 

u1u1 grande import~ncn aux livras et pourront nourrir l'armée, la clas•o épronvé et 6prouvera, plus que 1rf 
à la lectu;" a rlécidi\ il'organi~ot· cha ouuière et, en gé11<3ral, tout~ la po- paysana au cours de cet hÏl'er'at 1 
•·1a· anne~. durant la première se- pulation ·jes villes. D'autre part. les Pharges de la guerre. Elle coru_l>ai~t 
m 1inr de Janvier, une" Expos1t1oa du payRans eux.mêmes mangent actuel- l'avant-garde dH l'armée républtC e I' 
L1~re 1.u~c» en vue de dilmontrer. aux Jement beaucoup mieux qu'autrefois. et c'~st elle é0~alement qui for!! 
ffi olllbtOS que Je hvre est Je me1l1~1Jr 1 ;<fous d!SOll~ : « RVl'C une bOUllO or- v1cto1re dans l urrtèfe, tJC' 
ca.nrn~adu et susciter en eux le deR•r gani ·ation •>, mais celle-ci est encore li est difficile de surestimer 109 ~101l 
cl'.,. s_en procurer .. Par la même 10111 de l'êt_re La livraison de• vi-jeès obtenus par lei ouvriers espaP: 9 
orL·1"'?11 on auta avantage de vres •e fait clans les campagnrs ail cours de ees quinze moi;;. V•·; 
coni~aitr~ au yubhc leg publications sang aucuu système. Le gouverne-: ciég au point de vu~ de l'organig~ti( 
cl( 

1 
l anme !~n·cédente._ . d . mPnt pour•uit une politique fort juste 1 et de la politique ils forcent le•.~ j 
.~ pri>m_1 re expos1t10 11 u Livrn à l'egurd de )Jnysa11<, en defendant g.;ants des •yucli~at,; et des parll 4~ 

lurck ser'l maugurée au siège . cl~ l~urs intérêtô et en iuterdi"<IU\ toute s'entandre il renforcer l'uniitl $ri 
~{,il , 0 ~•1 .,d3e8 Beyô~lu, le. mercredi " sorte de réquhitions el do monopoles. front pop~laire, et co mouvement P 
Pll"N · •dans .a matmée el de- ~Ia1s le~ organismes urbaina ne d'en bas des m 1sses mê es 
tllt~urera ouverte toutr une semaine. savent pas pénétrer sur le mar· ' · m · dd' 
011 y pr.•sentera toutes les publica- ché payoau et s'en rendre maîtres ~Ialgril les privations qu'ils '

11
u1l 

lion~ ~es an1~ées 19~? et lfl37.!,a viHite 1 Depu~s plnsiaurs mois 011 examine 1~ renl non d.e leur propre fau•8•0~ ti 
El~) Expos1t1011 _set.1 lib~1•. <;eux _qui lqu·.>sllon de ln création d'un grnnd quefo1s m-:me non par suite ti•J!ll 
d~,1:era10nt an,ss1 a?heto~ des ~" rA• centre d'achat pour les syndicats, guerre, mais gr<lce au bu.reauc_r~e• Jll; 
benef1cieront dune reduchon spoc1ale mai• ce c6 ntre n'a pa> encore été "t au sabota!_!e des fonct10nna1r t tB'' 
en se pr1isent~nt, rlurant.un d6lai d'un crôé. Certains syndicatll et certaines n1st6riels et syndicaux, ils 00

. 11cf• 
an, 1\ la maison d'éd1t1on, ponrvus fabriques do môme qirn das r:ommnr-. preuve d'une remarquable .P~ 11~ci"' 
d."1110 carte rlu Halkev1: L~ propor-. ~ants pri\'éS en\'oient des agl'llts à la d'o~iniâ_tr~té! do ~oaucoup d'1n~l~' p'S 
l10n de celte réduction ,ora .rnnonc6e campegne n'importe où, pour faire el d mgl'nios1té. C est par ceci sO' 
dans la salle _même. de !'Exposition. des achat~- li 011 réusulte d'6normes mier lieu qu'on peut eJ<pli11uer 1es 1ole• 

Le Ha.lkev1 accuMlle_ra avec plaisi1· dif[érence• dans le• prix. Par 13xem- cè~ de \'indu•trio de guer1e osPJ.~;,ill' 
le; pubilcat1ons pr1vee~- pie, sur les m'lrdiés ito Valence le~ 41H malgré tous. ~es défauts tr, , • 
, Ceux qm I~ ctés11e1:t pe_uv~nt légumes et la viande onl rl•achéri lie n11eux en m10u:t. _ J 6 

suilress"r au s1èg~ de 1 Association beaucoup plos qu'à '1ndrid. La 11. 1 Certes, on ne produit pas as~010 l~ 
pour supplément rl'informations. Hai~on à ~I,1d_rid est incomparable- vions, ee qui e.st dù au manQ:OJ"'; 

Au Circolo Roma ment plus iJ1Hl•1le. mais les ;\ladri- ~1étaux ~-e qualité. Certes, la P 911 111 1 
limes ach~1onl :1vnc plus de 0 ysti!m~ llon dA 1 m,juslrte no peut pa~ur1J~. 

La section sportive du uCircolo el 110 tolilff'llL [LIS la pclcnlation. à tous les besoi;IS d» l'armée. "or ri 
Roma> in•ite les membres ot leur,; · d 1 . . dan les puriod•'• de grande• • d: Le pr1~ u >le ot do l.1 faru10 ont tian<- 'lais là ,•ncm·e tout 11tl(1en: oil. 

UnB gramlB rsvuB à 
Addis AbBba 

ami• au thB dansant du premier do l'dn augmente d1> 35 à fO o 1o ctep~is le ~lé· 1 l'organisation g•·iHii·ale, de la caPa JI' 
qui aura lieu le samedi 1er janvier bJur_

1
txdde la gt1Prrn. \lalg1·,1 rec1 l'ancien de.~ organes gouvornomentauJC d9

0i;1é: 
1,3.~. à 17 h. 30, à la •Casa d'Ttalin» 1 e venLe rlu pn111 dans les villes riger l'industrie ~t Io commercv r11a 

Des mesures sont prises en vue .Utractions diverses.- Loto.- .Jeux est ma1ntemi. Cette ré1li_satio11 si im; rieur, ~t au3 si do la situation i11 10;uit' 
d'~viler loute ,spéculal!on sur les ter- -Arbre do Xoiil. portante pour les travailleurs r• He tiouale nutou" do l'Espagne réP ---Addis Abeba , 28. - Le vice-roi, le 

Duc d'Aoste, de concert avec Je ma­
réchal Graziani, a passé une g rande 
revue des formations fascidteil et des 
forces armées. Il a remis à celte oc­
crsion des récompenses militaires 
aux soldats nationaux et indigènes, 
doal uae médaille d'argent à Ras 
Ailou. Une fo ule immense a résarvé 
des acclamations enthousiastes au 
vice.roi et aux trou pes. 

La nButralité dB la Suisse 

rains lors de 1 application du plan do\ Danses. rendue po•~tble grâce à une subven· 
dév"llopllement d'Istan~ul et les ex- :. lion spéc1alo rle J'gtaL. caine. er~e ~ 
propr1at1ous seron.t f~11ttts sur base j Sur la demande <le certnins mom- Le mmistore ile !'Agriculture~ boau- E11 général, en ee qui CO!'r;sp~!ld,. 
de la valeur enre!\:1stree au cadastre bres. le comité clt1 uCircolo Roma• ,roup aidé Je, paysans au cours de procluction pour le front. l ~~00rce. 
des propriétés. Dautre part, on es- organise, pour le vendredi 31 d~cem-. cette année s1. ônro. Il a répa1 li des po.sède encore de granites r11B· oe ,1~. 
compte que le suppliimenL f de taxe bre, une So1rée de fi11 d'nn11ce, qui prêts pour flüo e.i.it"""'d dJ millions Dans ~haque u8ine, dans chlq IP; d 
9u1 sera perçu, en uue seule ois, des commencera à 21 h , de pcs.itas en ,·utt tin l'oxton$ioit do 8 lier rn1 entend clos plaintes sur[lt3 ill~ 
immeubles se trou\'ant le long des Il y aura une réu111on de famille à emblavures dans tout .. s l~s p:u·tios 11 0 p·u·ts d'onn-ier3. En effet, des_ ' 6s s~ 11

1• 
nouvelles avenues . et dont ln va.leur l laquello pourront P'.endre part les ! l'Espagne rilpublic.une, Tl a t'g-tl~m ent dt> !''illiers d'ouvriers qu 11•1; 8ctJ~, 
sera accrue de ce. fait assurera .\ la membres et leurs amis. obtenu la suppras•ion des anciens partis pour le front. ~lai8 il Y bliC 11 ., 

V1lle de recettes mtéressantes. I arriérés d'impôts el de dettes. !ement sur tes territoires ré~~ (ilJ~81• 
M · s 1 " t'rmaci" 1 de nombreux ouvrier;; 4uahf1•

0
13 1

11 ~ 
essieur es pas 1 

1 L b d f d 1 • • Actuellement d~ns les can!pag 11 " 8 .e~- sus••out1blos <.l'ètro 11ltl1stls d~~ 11 t a 1 
protestent !... 1 E u gE E a mo1r1e pa"noles Oil Ill nque S'Ii\' tlout1' de 1"." 11 du strie qui travailla rlired<'111. P''rtl' 

La Municipalité avait fait saisir pnr d i1 d~ choses, suriout de sucn', rie ptltio- indiroel,•mont pour la guarro 'eie0'p 
ses préposés les cpastirma» et le «SU·. E Buenos -ayres l 1e, cle tabac. ~J.ll• en g~n~i·al 1 ~s hoin enx beaucoup de m6tallo•. p~rJ4 ir~/ 

Berne, 28.- Les divers groupes PO· cuk> qui étaient vendus sans étiquette j _ _ me• des campJgn~• n~ang~nt bien, •1.s pie, et des millie1·~ de r~fo!Z'ç"';t .,r 
litique, y compris le groupe socialiste, et sans sceau en plomb. En outre, , _ déhenn•mt d~ grnmb fon,r~A .d.~ 101- ûg<is pour ôtre mobili"''"· Il '

1 
\ te', 

au cours d'une réunion tenue ces elle avait imposé une amende auJ< j , Buenos-Ayres, 28 -IL état rle prév1· ramij, ils ne courb~nt plu:< I · ch11, •Io· RUbl'enlions, ne mangent µa• réP~'~· 
jours derniers,se sont proclamés pleine marchauds de ces articles. L01 fabri- siou do la mairiP :Je Buenos-AyrPs fut vaut l'orguoilleux hob~roau, et, par faim eL ne sont p~s en<'<>ro . 0111 t , 
ment d'10ccord avec la déclaration de cants d'Erzurum et de Kay er1, qu 1 publié ; il comporte un total de dé· ronséqueut, i:s pru111rn 111 . 1><ut à Ja dans les usines, où il:< rourra• 01ie0 
M. _:\lotta touchant la neutralité de la lsont nos principaux centres de pro- pen~os d'environ cont cinquante et un guerre ronsciemmon:,11s nido!1t los v1i: vailler eL se nourrir beaucouP 
Su1dse. rluction des saucissons turcs. ont pro mtlhons de p~so•. los d•J leur traça1l, ,ls cn\01ent (eu1 

< 

' 
• 

-~----

les ma- j ... Le malade com11œ11ce a div .. u;11er : ... Pm /vis mème il est alleiut 
« ondes courtes)', c .) h11npe,. > ri 11utres 

1 

s~11111ie5 qui /onf /t! 1fc!sespo1r t/L'.)' 

!propos sans suite. sms ... 

\\\\ \1 

~~ ...... , c"'' 
G li

. tJtll 
t1'i11 1 uériso11 : se sournelfr~ 
voi-' de Paiemerlls échelo1111és . 1, 11•1 

(Dies·an •i ~ IJ<! n tl ~ l ln· f.i1
.!l" ,t 
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~edl 29 Décembre 1937 ---
~l'E DU BEVOGLU 

r r .... 
----

-! t\nclr(• BlRAHEAI'. 
l10c 
1 at ù.t: 
'
6
. 8Uis !à pour défendre vos in­

"J le der ianderai clone la somm~ 
· n; Vot:drez maiF permettrz·m 01 

JQ3 le d ' · 
1 re : j'ai l'impression l[Ue 

'4 tag(r, z un peu. 
.illonai~ur ·erou~ la tête ayec le_ 
~OlJ 

"a" • lll·)n cher maitre! Tout au :re. E t vous i:llez vous-même 
1 Q rendre compte quand je vous 
0~1Phq1~é leR chos~s. \'oici.. ,Je 

va,~ . an dernier à Deauville. 
1~.1 8 au X ... ,Je dois njouter,pour 
de li, !\Ur j'habitais dans ce palace 
"~ fll ~ e modestes chambres, car 
li 0u1011rR ln goût du luxe. 1e 
a Pas te ujours les moyen• Une 
iru n1oin .. nt où jo yenai• de m'en­
ê avec 1>ein~, ma soirée au bac 
1 le as• ,z f,'\cheuse, j.i fus r~­r su.r aut: Oil frappait Ù m~ 
, e C1·1a• asse'- désagr~ablement. 
11 là 'I• Une voix mP répondit.' 
~g Pac!:a .. ,Jp crus à une .pla1-
!qe s: vais que ce princo r,1ch1s­
~~1t de<i·mirlu 11 l'hôtel, je 1.avats 

?é ùans le hall mai• 10 ne 
•croire qu'il monÙt au sixième 
~Our frapper, de nuit. ~.la .porte 

lllllle comme moi. C eta1t lm 
t•nt. li Nait on pyjama. li ~ou­

~iu1 Un homme eouna1t dernàre 
lt' lllodeste. 
Q~ 0nsiQur, me dit·il, il y a une 

Ute que de la chambra de mon 

l'ra, qui e'\ voire voisin et que e, E . . 
~ ou~ écoute dormir. l Je sms 
,11 tavissemM1t. V~u~ avez exac-
. e sommeil que 10 cherche,. le 
"-qu'il me faut ! :\fou secrétaire 
ait signalé. J'ai voulu me ren­
Ple par moi-même. C'est par­
~ ~enseignements qutl par ail­
J a1 fait aussiti\\ p··tir.dre sur 
~lllptq sont excellsnts : je ne 
Q,e.ff&tme mettrP qu'entre i'" 

'11 Un hoar•ête ho:n111e. 

_ses LE 

sont pas du mêmo bl u.Al11rs, les ron· 
r ements eux aussi ont leurs uuances. 
Ce n'eS!t pas assez d'avoir à deux mè· 
tre,; do moi toutes les nuits un secr~­
taire particulier qui ro11Cle HlliSI fort 
411ue moi, il faut encorA qu'il ronOr• 
exactement de la m0niu façon quo m01. 
Sinon si l'un joue du fifre pondant 
qce l'autre joue de tamhou•",Oi;t s'aper­
çoit binn que la musiquo ne neqt pas 
du mûme instrument. . 

• C'~tait ina foi vrai. Le prrnce con­
tinua: 

" - Il s'agissait donc de trou1·or 
mon ... ctouble sonorP ! mon sosie na<l! 
.J'ai déjt essayé beaucoup de ronfleurs' 
mousieur aucun no ma donné une 
v. érilable' satisfaotion: Uno difficulté 1 
supplémentaire renait rlo co quP, soi, 
on ne s'en tond pas ronfler,On ne co,n: j 
naît pas Io b"u1t d~ son somm01t. .J ai 
fait enregistrer sur d1~que quatro ou 
cinq de mes nuits.Ql!and on me signa­
le un bau ronfle1.1r, JO lui fais passer 
une audition, en comparant arec me• 
disques .. T'on ai un ce ce moment qui 
n'est pas mal, mais ce n'est pas tout à 
fait.lino oreille attentive• 11 ~ p<Jut pas s'y 
tromper._ Et les gen! <t'•'ou cmpùche 
Je dormir out l'oreill• tprnblemQnt 
attenti,e. Tanrlis quP vouR, monsieur, 
\"OUf', c'est rnP.rrP.iJleux ! lJ'<'st exactn­
ment moi • ... . \lors, c'est convenu, 
11'~st·c~ pas~ ,lR '~ou~ l'ngt1ge. Dix 
nulle francs nar mou;. 

" A ce prix. jil µanse bi<>n que c'e•t 

(Ure ln suile en ./ème pnqe) 
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Ce SOIR MERCREDI commence au DI E:-.. E K 

Ln SEMRIHE JOYEUSE eu .NOUVEL nN 1938 
avec un PROGRAMME GAI, ORIGI NAL et CHARMANT 
L'HEURE JOYEUSE DE 

MICKEY 1938. 

Dessins et Contes animés Silly 

Simphœnies coloriés en 4 parties 

SHIRLEY TEMPLE 
dans son dernier 

et meilleur film 

OSSETTES 
( parlant français ) 

Ga.îté Charme 

~iB B onomiqus stf"nancièrB 
RÉf IB . ions sur IB coût dB la viB 
·rra.nspor ts et inter m édiaires 

D l'occasion dBs f ÊtBs 
GRANDES REDUCTIONS 

des pri.r dans tous les Rayons 
des Grands l!:lah/issemPnts 

NEA AGOR.A 
et EB.DllS 
Riche assortiment 

de Jouets pour enfants 
Occa•ions >p,;ciaie~ aux rayon, 
des vins, liqueur~, th'.unpagors, 
fruit<, articles de ménage 
verrerie, art1clPs de luxo etc. 

Le orix de la vie est le résultat 
compl~xe d'une \Aile diversité do fac-

' teurs étrangers l'un à l'autro qu'il 
n'est pas po•s. blo, en l'élat actuel, de 
lc, réduire sans une intervenlion di­
recte de l'Etat. Pour désagréal:>le 'lue 
cela puisse paraîtr~ à certains esprits, 
le Gouverno nont e' t tenu de s'imul!s­
cer, sons ~rne form« quelcon'lue, dans 
l'élaboratio·i dos pi ~des matières les 
p!g1 usuelles: corn~ ctible•.loyer,trnns· 
ports, combustiblos te. 

La dPr.isiou go· vernemonta!o de 
s'attacher à r~duire la che1·té de la \"ie 
r!>poud à une n6ce< it<i indéniable que 
que l'on ne saurait epousser indefini­
ment vers uno rlale 'lUjours plus éloi­
gnt~A. L'amélio,,atio ,1 . qu'accusent les 
indices des n •uf pl'Omiers mois de 
cette année, d"it ê1 1·e mise à profit et 
aider· une action g< 11vernementale de 
grand •tylo. 

de voies ferrées engendrent des prix 
prix de transi orts élevés qui gr~vent 
d'autant le coût des mntières trans­
portablea. 

Soüs ce chapitre, en dépit des rt'a­
liRations incessantes deGouvemoment 
républicain, la ·:rurquie est assez en· 
coro mal partagée.A ces transports du 
lioude production àceux de consomma· 
tian s'ajoutent les !rais de trausports 
occa&ionués dans les villes mômes -
ot ce no Ront pa• les moindr.is. Dans 
une 'illo comme Istanbul, p:ir oxem­
plA, ils viennent ajouter un pourceu­
t•ge tros lour<l à des prix déjà singu­
Ji~remeut ôlev6s. 

CADEAUX UTILES 
Prompte exécution de• comman­

des. Rapide livraison 

0ssus, il en ar.pela à ma 
,
1 
~out garder Je secret .sur tJ.e 

lul1t nie confie~. Jti crois ,vna- à. domicile par autos 
" a ce qu'il me hvu11 là c était f iil .VE..! AGORA 

:an•:blo faiblesse. Cet opulent 11 iiR.lflS 
•cet heureux ùe la terre, cet ~-••••m•aamnm::JJllCEili!~ 
Comblé de tous les biens,avait • 

-113119 
IOOïl 

C'est une quqstion de santé et d'a· 
venir do la race; c'est aussi une ques· 
tion sociale à laquell~ ao heurtent 
tous les gouvernement< quels qu'il 
~oient. 

Ici même, de Sirkoci à Beyazit ou 
de Galata à füiyoglu, nous pâtissons 
d'un manque cléplorable de moyens 
de communication à bon marcha. :\fau­
vais état des rues, cherté excessive 
des prix des transports urbains, tout 
concourt :l uous foire manger ch11r ce 
quo nous aurions pu acheter à dos prix 
de moitié inférieurs. 

làh enviée u 11 e petite tare q ~ i ••"""'!"!"'!" _!!'!!'...!'l!'CS!!!'!!!'!!"!"!~!!"'!.!!!.""."""!.IO_"!!!'!'"-: 
le rendre malh~ureux : il 

! Et il avait honte, lui jeune, 
~' lui délicat de roofler ! 
~ Uon seuÎemenl, m dil-l, 

' Banco CommErtialE ltali no 

• • • 
, .\lais si los transports revèteut un 

• • aspect inquiétanl,la question des int»r-

3 - BEYOGLU 
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Ce SOIR MERCREDI... la salle sera cumblB au s u E B. 

pour applaudir : 1 GA AT, MEG 
LEDIONllIER et R IMU 

dans ta plus célèbre, la plus cha.nta.nte, 
la plus da.neante et la Plus gaie 

des opérettes de LEHAR 

LD CHASTE 
suznnnE 

dont les VALSES MAGNIFI­
QUES, le SUJET AMUSANT, 
Je LUXE etla MISEENSCEN.i: 

sont des MERVEILLES 
En Suppl. : ECLAIR-JOURNAL 

m1tour du /'fonde 

LES inf IUBDCBS tur UBS dans ID 
brodBriB hongroisB 

(Suite et fin) 

Ill 
C'est aiue;i quo daus le trousseau 

de la comtesRs Catherine Karolyi, en 
1595, figurent un drap broùt\ à ln 
c kazul ,, et un autre à la ckarnukaza», 
ce qui indique des ornelllents spérifi· 
quement turcs .. \u X\' le et au X\'Tle 
siècle, on rencontre mue1 souvent iles 
listes da trousseanx qu> p3rltrnt d'une 
couverture pour le ~iscige b1·odt>e on 
fil d'argent et d'or qui, peut·tltre, oBr­
vait originairement aux fqmmes tur­
ques à se cacher Je visage. 

Nous •a1·ou qu'au début on imµor­
ta. outre d1•s toiles fine« de 1'urqu:e, 
égalomont <le la soie à broder. Qua11t 
à la ma11ière de faim le' poiats, ou 
cherhe1·ait sn vain une technique np· 
prochanle dans le• brodsries occitlon· 
tal~s do l'ûpoque, tandis quo <'aile-ci 
se trouve dan6 los broderies lurques 
j usqu 'aujourd'hui. 

C'est cette fuqi11n des pro Jdés nm 

Par GERTRGDE PALOT.\ r. 

pruntr.s ù la Turquie avec lns éléments 
sµ~cifi11ue• du lemp~ramonl hon­
grois qui a donné aux ancienne• bro­
dorie hongroises leur earartère origi­
nal. Il ne s'qgit pas seulement, en ef­
fet, d'elllprunts mais bien d'trn~ vé­
ritaùle r~création qui, du point do 
vuo arti llquo, a sa plemo v~lour. ~'.a 
Hongri1 fut aux X\'To cl X\'llo ~H·· 
·I~:; Io entro où s\:st rl6yelopp•'. 1lans 
le •lom.1•110 •le le brorlone, un nou­
veau s1y: · aulhentiqae qui n'a son 
r.gal •111e dans Je. chefs-d'Œu1·1·e de 
l'or!èvror,.i hongroise qui datent tic 
coti<' êpoqu~ et repriisouteul quclquo 
cho'e d'ubsolumont uniqoo tians lour 
g.•are. C1• style do broderie hon­
g1 oise fait ab.iülument défaut dans 
ton los p~ys de l'O•cident. vo1sms 
d•- la Hongrie ; tout au plus on trou­
ve·! en des traces Pn Pologne où les 
rolauons avoc la Turquio ont été l>ga­
lcm ut 1rni1·i.,s. :\lais ce •iui !'ara?lér1s.e 
c• ~ hroùn1es c'est su.-tout la dispo~i-

1 ( l'où· la suife en leme png<') 

me 
e ~~placer, ma!s j'aii.. û 

do11 aller. Huit 1ours 1, h 
"le dois doue aller tians d1 
•dore d'ailleurs la vie des p ,. 
s être dans un hôtol, c eot 1 
foisins. Des gens, par eon­
qui m'enteurlront ronfler! 

,que je verrai souriie qua~d 

fapital eofüremut r•NI tt rés~n,. 
Lit, 84.7 596198,95 

Direo\iou Centra.le Jri.. ... LAN 

Filiale• dans tontB l'ITALIE. 

ISTANBUL, IZMIR, LONDRES, 

NEW·YORK 

Etudi~r ici l1•s causes de cette chertô médiaires oat devenue des plus grarns. 
dont souffrAnt la plupart des grandes Ce que le pro luctt1ur ne gagne pas, 
villes do la Tu ·quio ser~it une tâche l'intermédiaire l'encaisse au centuple. 
des (JIUs mq,lai<~e~. vu la raret;l des Et cet intermédiaire se s:ibdi\'ise 

1 

des •latistique" fidèles que nous passé- Jui·1rôme en p!11.sieurs autre•, tous I 
dotB, mais il e>t un fait cerlaia,~ur le· nus" exigeant<.tOuti ni; oi bien parta­
quel non; insi~ton~ tout particulière- g~' Entre Jours main8 los denrée• de 
j ment: la cherté de la vio - denrées prnmière néce ;sité deviennent des ar· 

> .... '* ... ~ ... 
y ;.-.~1011111 ... "'-.. ... ,J.__. -. ... , .. , ' ' . ~ ...... . ,,,, .. , ... --······· 

r~Berai ensuite. C'est humil-
'.6st insupportable\ , 
Us comprendre que cela 1 ~u-
1Ur\out quand les vo1ams 
68 voisines. 

10llltion cousislait à l!JUer un.o 
11i.' chaque endroit ou 11 al_~a1t 
ème quaunte·huit heure~_.::>es 
caries le lui permettaient. 

P,lua difficile était de t.rouv~_r 
, · l'n homme coinmo lm, hab1· 
r'<lu8 les conforti;;, à . tous les 
!tait vu ain$i contram~ de lo-
~des pavtllons .où il n y a,va1t 

1 naeur, monsieur, m 1 eau 
'u lavabo !• rue autre . sol,u -
1 C'était celle à laquelle 11 8 é­

~~ rattaché - était de .louerl 
'"1bre8 à la fois : la sienne, 
i,d 68sus, celle du dossou•, celle 

e1 celle de gauche. 
·11,lllonsieur, me dit-il, mon -

agace, mais il faut bien le 
. Ilion ronflement est très ... 
j1tès puissant... deux pièces 1;1e 

., ~as à l'amortir tout à fait. 
1 à ' , ~· Deauville, à \emse. au 
~dant la $Bison chic, il est 
~q 601 difficile, si on ne s'y 
'• de~ mois d'avance, de trou­

' Un palace cinq chambres 
·~e 1 1 .
1 
s. A or~ ... 

1' 1 avait eu une idée. Oh ! 
\ Si1nplo, une iùé~ enfantin~. 
r1t0nez,une idée d ~nfant qui, 
1.
1t une incongruité, rong11, 

16nt mordicus : «Non, m'sieu, 
1/lloi, c'ost un aulre !» Voilà : 
~~l!agé un ... comment _le nom­
'. Becr~laire partici.her ... un 
~assez parllculie1.. un em· 

'i{it l'emploi consistait, en tout 
~Ut, à ro11fler à ci>té de lui! .. 
iJCha, dans sa chambre, s'en-
l ~ ronflaient tous deux... 11 

!>lu, qu'à répandre avecl 
l •J'ai uu secrétaire qui a.; 
a.terrible ; il ronllo affreuse­
~ \besoin do l'a voir tout le 
/"8 de moi. )lais je les lJ> 
~que c'est un g.i.rçon plein, 
~i' dont je ne peux pas me 
~ rles ~oisius so plaignent 

'li~, arrivé aijeez SOUVGUI que 
\i.1~1 ~~ soient plaints: «C'est 
>'•11 · ,Jo n'ai pas pu fermer 

0s1 donc l'individu qut ro:i· 1 ça, 
1 t l)t~ directliur du palace 

• 11a.0u1 nati;rollement: cC'est 
1 're particulier d 'Archag 
~41 Îll • 

, ·rêa
1
ais, me disait Archag pa­

lliacheur, hélas, ne lt nvaill 
lliê 1ne. Ce potier 01>in o 

Créations à !'Etranger: 

Banca Conunercial·"! Italinna (France) 
Paris1 llnrticille, ~ice. llcnton' Cnn, 
nea, ?llonaco,Tou}ou~i\Bcnulit~u .:\Iont;:i 
Carlo, Junn·lf~s-Pin'l, Ca·.;R.hl1nc~t. C~f.1 
roc). 

Banca Coinw~rda.le Itnliana e B11Igara 
Sofia, Burgas, Plovùy, Varna. 

Banca Co1n1uelciale ltaliana e (Jrcca 
l\thènes, Cavall:1. t ... e Pir1•e, Salonique 

Banc.1 Cou11nl'rci:iln Italian't ~t H.11 ·111·1 

Bucarest, Araù. Bra'ila, nr~).'lOV, CtJll;, 
tantza, Cluj Galntz Ten1ü1carn. Sibiu 

Banca Commerciala ltalia11a por l'Egi ~ 
to, AlexantlriB, JLP. Cair~, De1nanour 

.:\laniourah, etc. 
Uanea Cou1m<'rcialt! Italian11 'l'ru!'it Cy 

Now-York. 

Banca CoUlu1erciale (ltaliava Trust Cy 
Bo•ton. 
Banca Comuu•rc1n.to Italiana •rrut1t Oy 
Pbiladelphia. 

Affiliation, à !'Etranger 

Banca della Sviz.t:era Italiana : J.ugano 
Bellinzonn, Chiasso, fA>earno, M~u­
Jric.hJ. 

Banque Françai!ie et lt."llieune pour 
l'Amêrique du su.1. 

len ~'rance) l'ari•. 
(en ,\rgcnt!ne) ~.Ui'nos- Ayres, Ro· 
snrio Jt~ Sautr,-1• ,. 
(an Bré5il Sr..o-Pao!o, !~hi-de-Janei­
ro SanL1s, Bahia Cutirybn, Porto i 

Alegro, l{i(l G rani.le, Recife (Per­
nam Uut'!I)). 
(au Chili) 

1
snutirigo, Valparaiso, {en 

Colombie) B,1gota, Baranqu1lla.) 
(en Urugluty) àionLcvideo. 

Rancn lingaro.rtaliau:l, Budapest Hat 
van' :\liskole, 1'lakr>, Kormed, Oros: 
haza, Sieged, etc. 

Banco ltalJanC> :en Equatun·) Guyaquil 
~lanta. 

Banco ltnhano (nu Pêrou} Lil•a. Arc· 
quira, Callao, Cuiea, Trujillo, 'foana, 
M.olliondo, Chiclayo, 11.!Jl' Pint•n, Pnno 
Chinehn Alta. 

II1'vaT;ska Baukit D.O. Za~i·èb, Soussal\: 

Siège d'/.~la:1h11/, Rue l'oyvodll, 
J'ula.:zo Karllkoy 

Té!épl1one: Péru IJ/J'li-2.J-J-S 

Agt11ce d /.sJa11bu/, Al/11h•111(iya11 JJau. 

Oireclio11 • Tél. 229rJO. - Opérationj gèn 
21915. - Pllrte/euille 1Jo,·u1ne111 2 2903 

Pos1tio11 11911.-Cllanye. et Port 2}9/} 
Agence Je Beyo!}/u, Jslikld.' C1dde.si 2-1; 

A ,\'amik Han, Til. P. -110/ù 

SucEur.:.ale d'Jz11li.1 

LIJcationde ,·o//rt.f- t'/J c B~ )'J!}lu, à Galata 

Istanbul 
11 11·~88. moules, mais son coui,1 
.~·~ t Jamais tout à fait sem· 
'~en a Pas deux empreintes 
~leu tiquos, tous les yeux ne 

s et los yeux bleus ne 

l 'Z- aervloe lr&velor'• •hoquea 

alimentairns - "e provient aucune- ticles de luxe; les pmr se gonflent au-
1 ment dAs prix ·le rent•l rlarnand6s par tomatiquement d'une infi111té de bé­
les prnductours. uéfices iojustr~ et exorbitants que 

Lo pay.•an tm·c ;e conteuta de peu rien ne ~aurait arrêter car rien ne lei; 
et l'on pourrait f· cilemont augmenter contrôle. 

1 son standard de vie sans que cela Cos intermédiaires sont trop nom-

1 

doivo ~e réperc 1ter sur le consom- breux pour po\l•oir assure convew1-
ma leur. blement et honnêtement les exigences 

Le coût de la "ie augmente clone des marchés consommateurs, mais ils 
dans cl es propo1" ions coi:;sidiirables, sont également trop peu, comparés ù 
sinou exag.lrécs,d rns le laps, de temps la masse dos acheteurs, pour qu'on 
qui ~1\pare la •·en .o cffoct~<"l par le los laisse librement ngir à leur guise. 
producteur ùe l'a·:hat réahs~ par le ~'oublions pas, enfin, dans cett<' 
consommateur, même catégorie, les dépôts. 

Quels sont donc les facteur• qui in- • 
tervienuent polit' renchérir tellemeu t · • • 
des produits qui ne coûtent presque Sans trop chl'rcher et sana aller plue 
rien par eux-mêmes? Join dans notre 6tude, l'on s'aperçoit 

• que rlans cette chaiue discontinue qui 
• ' va 'au paysan productrur à l'ouvrier 

Les auciens peuples n'ont jamais acheteur, tous gagnent sauf les deux 
fonder une ville s'il n'y avait dans chaînons extrêmes ; producteur et 
son voisinage de l'eau potable et des consommateur. 
possibilités de communication ave~ le La chaine serait lteaucoùp plu~ so-
reRte du pays. lido si elle était moins longue et sur-

Dan" n'importe quelle coutréa, . la tout répondrait beaucoup mieux à 
q ue•tion dos transports -routes, VOies une saiue économie nationale-c'est-à­
ferrées, moyens de locomotiou - est dire au bioo ôtro du producteur - pay­
un de" facteurs principaux qui in- san et de l'acheteur-citatin. 
fluent sur Je prix de la vie. Le man-
que de routos en bon état, la pAnurie RAOUL HOLLOSY 

Le 111arché des tabacs 
à Samsun 

Los tentes do tabacs <tdiz1tonga» 
qui •e pou!'suivaiont depuis un moi• 
à Samsun onl IJOrdu de leur arL!eur, 
ces jour> dorniors, La cGeri Tobacco11 
avait ouvert le marché en offrant de 
bons prix: 156 pstr. pour la qualité 
d~s t:J.tH1cs de Dere Maden. 91 à 131 
pstr. pout' les tabacs de . Canik et 
d'autres provenances. Ces 1ours der­
niers, toutefoi•, elle a brusqi1emet 
rtlclu11 Res prix et recherche surtout 
les cgiirœcz». La cThe American" 
COnlinue bOti achats SUI' !a basa des 
prix do l'ann~e dernière ; les autros 
firmos affront des prix très baa. 

millions de kg La nouvelle récolte 
est meilleure que celle de l'ann6e pré­
cédente. 

~11:f1·~r .. 1-.-~-

I VIENT DE PARAITRE: !l'. 
Gérard TONGAS lii) 

J)iplôntt! de /' Ec~lt des- Hautes Etud<•s 1 
de la Sorbonne 

sï:;à;;:~;:;;:; 
Louis Deshayes de Cormenin ° 

Les relations de la France 

1 avec l'Empire Ottoman, 
le Danema:k, la Suède, la Perso 

et la Russie 

1 
PRIX : 1111 Francs 

En veule dans toutes les Librairies 
Pour Ioules commandes, s'r..fresser 

au 

1 Dépositaire : R. LEBLOND, . 
49, rue d'Hauteville, Paris-roe 

~~WOIW . ~-~ 

En plBiD EBntrE dE BBVD)U va~~ ~~":I 
acrvir de bureaux ou de ma~asin c~t à louer 
S'adresser pour information~ à la •Sccleta 
Operaia italiana .. , IAtiklal Caddesi, Ezac 
Ç1krnayi, i\ côt6 des établissements •Hii 
li~• 'R Vo1ce ... 

La firme :'>lithat Nemli, qui a fait 
son apparition cos jours derniers sur 
le marché, achiito les Dere :\Iaden en­
tre 130 et 269 pstr. et los tabacs de~ 
autres zones, entre 90 et 130 pstr. Du 
fait de cette heureuse 1nterYention, 
le marché s'esl ranimé. Cette f1rmo a 
déjà acheté rio.ooo kg. de tabacs. La 
cGeri Tobacco• en a acheté 400.000 
kg. ce qui reµrésente ln moitié de ses 
besoins, la «The american>, 160.000 
kg. et les autres . firmes, 200.000 kg. 
Les firmes Américaines suspendront 
leurs achat~ dès qu'elles »uro1.t at­
teint le contingent de leurs achats an-
nuels et l'on s'attend à ce que ies prix Con1ptable • correspondant 
s ubit1sent alors une nouvelle ba1sae. exp6ri1nenté, partnite connaissance anglais 

r .... es «gOru1ez,, se vendeut à des français, grec, turc, hnbreu, chercher place 
nx vanant oatre 6 5 et 26 pstr. Ou éventuel! ement pour une pan1e journée Prô 

p • é · · · ' e 800 000 kg de tntious modeste•, Jl:erire Pelom Postakutus u 
naplac iusqu1c1qu · 

1 
é ·à

3
J2,Merkez P-><lli', litt11>1. 

la récolto de 1936 qui est éva u e 

/)rpurt.c pour 

. --. -·:. -- -.. -...... 

N.r.:>: /IGAZ 101'.IC:: -VE; 'f:. ZIA ' 

Serv1ct acctllr 

Pir,;e, Brindisi, Venise, Trieste ltODI 
P. <lRUI \.'! 
RODI 
l)J\l.ESTIN'A 

31 J)éc. ' En co111Ci4~Ct' 

\

à Brlodbl. \ e­
? Jan,~. oiH.TrlHUl,&ft:C 

14 Janv. 1esTr. Eip, pour 
dt.'i Quais de Wh1ta tous les t"t'1drt"d1,, 

d 10 heures prt!c1se.s 21 Janv. loti~ l'Ruroiw 

C.\~!P \DOOLIO 
n:ucu 
. nm.\."o 

30 Déc. l 
IO ,Janv. 
21 Janv . 

à 11 heu 

Cllvnllo Saloqiqno, \'olo, 1>1réc, Pat.r s. ;5:-inti .. 
Quarilntn, Bri11dh1i, Anc•lnP., Venis~ ·rr1oste 

DI\~.\ 
AllllAZI\ 
QU!Rl~\LE 

5 Janv. ) 
19 ,Janv . à 17 beurea 
2 Fév. 

~atoni11u~. ~lételin. Lzinir Pir·'t , Cala1nal1 
I>ntrns, Rrinrlisl. Venise. ·rriegt1 

ISEO 
ALllAXO 
VESTA 

t Janv. l 
15 Janv. 
29 Janv, 

~ 18 bOUM\I 

30 Déc. 

Bourva.1, VarvR Conc:;tnntz:l 

ALBANO 
AllllAZIA 
MORA "O 
\'ER1'A 

5 Janv_ / 
12 Janv. 
13 Jam· ( 
19 Janv. 
26 .JanT' 

6 17 houreo 

En 

QUIRI. ".\LE 
C.\Ml'IDO<ll !O ---

coïncidence en Italie avec les luxueux: hat aux d~s So<·tét~ •ltnlia 

et «Lloyd Triestino., pon• louto io·tinution~ du monde. 

Agence Génél,"ale 'Ista.ubnl 
Sarap Iskelesi I5, 17, 141 lia a.!le, Ga.la.ta. 

Téléphona 44877-fl·îl, \~, hu~c \.Jx: tlo Vov g , 5 )Jal ta Tiil. olH14 
• ., • w -Lits • 4468G 

.A.TEL -Quais de Galatn Hüdaven,ligàr Han 

Départs po•1r 1 
0

.A_11_v_e_r-~. • _K_o_t-te-1 .. ·1-huu, Amster-­

d:im._Ha111hou•g, ports du Rhin/ 

Vape •rs 

., H1·t111es 1) 

« l'rrt.7.S• 

Pireo, ~l.trstnilo. \; ulo1 • 
VerjJOOl. 

Li- •Li>bon ,lfaru• 
cDakar Naru• 

CO 
Salon Caddesi fél. 44792 

Compng11 ies 

~p.'1;,t"n1c lt1.yr.Jo 
N rü1nd.'11RP de 

On.es 
(saut lmpl'l!ya) 

Na n• ,...., à Vap. du 3 au 5 Jauv 

N'1ppuu YuMeu 
.~ai l.J"' 

vers le 27 DLic. 
vers le 3 ,Janv. 

vers le 25 Déc· 
veN le 18 Jan. 

O.I.T. (Co111paguia H:iiiana Tur·3mo) Organ. at1on looJia.e de Voyagea. 
VoyRgos à forfait,- Billets orrovimrea, mari,;mtls et aér'" l !- ;i, 

rcductio11 wr les Cfle'!ll11s de Fer lta/ie:r.• 

Sadra•s~r ù ~'RA r1<.:c,.,I :;t·~ .tCJ S.ilo.i lhùt.I.isi-H t lH·.ic1di:.:lr lfa1i '1til ta 

Tél. 4479a 

• • 
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LD PRESSE TUHQUE DE CE MDTIN 1 

La DEniz Bank 
_M. Asim l./J res111nt, dan.~ 1~ "Kurun'', la 

d1scu"ion qra111arnlicalt qui J'tsl dtroulit à 
la G.A ... V. à propos du ltrmt "/)tniz Bank". 

. E tant donné, conclut-il, que nous 
vivons une ère de révolution de la 
laniue, dee discussions de ce genre 
ont lieu, de temps à autre, à la G .A.N. 
Le droit des membres de l'assemblée 
d'exprimer leur point de vue sur toute& 
les questions est manifeste. Encore 
fa ut·ü qu'ils ne le fassent paa de façon 
à paralyser la marche des affaires. 
Afin d'éviter d'allonger inutilement 
les débats, il sera bon de laissera aux 
députés spécialement compétent en 
cette matière le soin de s'exprimer sur 
les questions de langue. 

LEs assurancEs s3cia1Es dans 
la marinE marchandE 

ne dépas•e pas le• limites de ses ob­
jectifs, il s'abstient d~ troubler par 
des criailleries llf>galives le hol aspect 
de stabilité et d'harmonie qu'offre le 
pays ... Une polémique de presse ca­
ractérisfe par ces qualités a ét:- ac­
cueillie par tous les étrangers ,,om­
me un indice de la maturité de la oie 
p ublique turque. Dans tout pays des 
irrégularités peuvent se produire ça et 
là. Mais on ne dispose pas partout de 
la possibilité de réagir et rl!' lutter 
contre elles. 

. .. Nos lecteurs no nous ont pas lais­
sés sAuls dans notre lutte. Des ceutai· 
nes <! lettres que nous recevions 
quot1d1ennoment ont accru notre for· 
ce m.>rale et ont témoigné de la cha­
leur de leur intérêt.Seulement un sou­
ci revient dans toutes ces lettres : à 
la suite des publications d'un journal 
le.gouvernement a jugé opportun de 
la1eeer M. Muhiddin Ustündal!' pour 
quelque tem;-s enco~e à son poste. Si 
vos publica tions ont le même effet, 

'"· Abidin Daver, dont on connait vous aurez assumé uae Jourde reepon· 
la co1npt tence iprouvie dan.s les que.slionl sabilitê. 
111aritilne.s, icrit dan!i le "'Cumhur(yet "et Cette appréhension de nos lecteurs 
'" '' !Upubliqu< ·· .. est un legs des anciens régimes. La 

.Les équipages de cette grande ad· q ualité essentielle de l'administration 
mm1stratiou d'Etat que sont !es s. républic~iue est. de reposer non pa~ 
:\I. E. ne sont même pas assurés. Tou- sur des 1mpress10ns passagères mais 
tefois, une année de service leur est sur des principes durables. Toute la 
compile pour trois et c'est toujours presse aurait beau s'accorder en .vue 
un avantage. Lorsque les marins des de proceder à des attaques négatio.es 
S. M. E. out un accident, on agit à et douteuses contre une p&rsonnahté 
leur égard d'après leur situation à la ou un département,. notre gouoerne­
caisse des pensions et retraites . Il ment ne se la1ssera1t P.as mfluencer 
s'ensuit que, lorsqu'un jeune homme P.ar celle_-CI . Mais St un Jo urnal. ou un 
fraîchement engagé devient infirme à Btn:pte Citoyen dénon~e~t une 1rrégu­
la suite d'un accident, il ne reçoit larité aoec preuves a ·' ~ppu1, ,le gou­
presque rien, pas plus que aa famille, vernement se met auss1~ot à 1 ~uv.re. 
d u reste, si l'accident lui coûte sa vie. ~t ap~ès enquête, 11 fait ce qu exige 
L'assurance est donc quelque chose 1 mteret du pays. 
d' a bs o 1 u ment n éce s sai r e pour 1 e s m a - '!!!!!'!!!!!'!'!!'!'!!'!'!!'!'!'"!"!'!'!!'!'!!'!'!!'!'!!'!'!!'!'!!'!'!!!'!!!!!' 

rinL~ situation des équipages des 1111- EIÈllES dE l'ECDIP. DllBmandE, ~~~t~~ 
· t ne fréquentent plus l'école ( quel qu'en soi 

vires appartenant aux arma eurs , le motiO sont énergiquement et e!!icacement 
privés est encore pire. Il n'ont aucune pr,jparl's à tolites les branches gcolaires par 
association ou organisation qui puisse, Jeçons particulières don71ées par Répétiteut 
défendre leurs droits. ::-; ous souhai- Allemand dipl<lmé. - ENSEIGNEMENT RA­
ions voir le gouvernement et le parti, DICAL. - Pri• trè. réduits. Ecrire sous •REPETITEUR•. 1 

LEs influEncEs turquEs 
dans la brodEriE hongroisE 

(Suite de la Jèmr paqe) 

tion : les nappes rectangulaires ne 
présAnlent de motifs flor 1ux -iu'aux 
quatre coins ; tout au plus u11 petit 
motif analogue se rotrouve-t-il entl'e 
les coins. Par contre, la Mcoration 
des nappes des autres pays, datant des 
dernières années de la renaissance ou 
de l'époque baroque, se compose d'une 
guirlande de fleurs qui fait tout le 
tour et à laquelle des motifs formés 
de figures apportent une certaine va­
riété. Les motifs hongrois cousistent 
soit en des fleurs qui partent cl'une 
tige unique soit d'un bouquet jailli 
toujom·• d'un seul poinl et dont les 
liges 's'entrecroisent fréquen:mont. Ce 
là des ornements qui "aractérisent 
aussi bien les ancienues <1ue les nou­
velles broderies turques. 

Mais tandis que les formes trahis­
sent une certaine rigidit\ quand il •'a 
git des broderies tu.-ques, les broJe­
ries hongroises ont beaucoup plus de 
souplesse. Par ailleurs, leur disposi­
tion prou•e que ces nouvelles forme• 
ornementales ont été traitees par dAs 
artisans qui aoaieut depuis longtemps 
acquis une grande pratiqu9 et s·6taient 
d~jà appropriés les lii ert~s des tra­
ditions occidentales. Bien qu'isolé• du 
reste de l'Occident, penclant. toute la 
durée de l'occupation turque, les Hon· 
crois ont pourtant participé, dès ses 
débuts, au courant baroque <1ui a 
marqué de son empreinte le style de 
ces broderies. 

L'influence turque apparaît enco­
re, en dehors de l'emploi des fils mé­
talliquos, dans les coloris. L'habitude 
d'opérer des gradations de couleurs, à 
l'aide de l'aiguille, que l'on . retrouve 
partout en Europe à c11tte époque. 
faisait complètement délaut ici. Du 
point de la vie critique du style, nous 
pouvons dire que l<is broderiPs hon­
groises représentent une nr1été infinie 
de gammes, allant depuis le• brode­
ries turques jusqu'aux broderies re­
naissance et baroque. Les dates qui 
~o retrouvent dans le liage tl'éghse 
permettent d'établir <[Ue cet art de la 

jourd'hui. Brrr ... ! 
--

(Suite de la 3ème page) 

Po,1r n~ citer qu" l'un des lypeq leR 
plu' celèbres de hroderie populair~. 
l:t brocl•.•ri~ du KalolaPzez en Trnn 
sy!vanie conserve encorA beaucoup de 
do motifs turco qui ont .Sté empruntés 
par las paysans aux broderies cle l'a- convenu ! 
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( 00111'$ lnforma.t!ta ) 

-- ~ 
J.lq · -­Ob]. Empr. intérieur r; n1

0 1918 ...•.. !J5 ... 
Obi. Empr. intérieur 5 ''o 1033 (E r· 

gani) _____ . __ .. __ _, 97 · -

Obi. Bons du Trésor 5 o 0 1932 ... 31.-
0bl. Bon• du Trésor 2 % 1932 ex.e. n.­
Obl. Dette Turque 7 'h o·, rn33 1êrc 

tranche .. .. _ ... 1sJO 

Ob\. Dette Tu1·que 7 '!t •.o 1933 2e 
tranrho ... .. . .. ·- JS .40 

Obi. Dette Tn ?'fl111'1 7 1 ', ~~I 10:1'.l ae 
tranche .. !S · 10 

Obi. Che1ni11 rJq fer d'.\nntolic I 

Obl. Chflntin cl 1l fC'r d'Anntolie II 

ri•tocrnh>. On a découvert, à la fin ~'~ - Mais, dis-je, q y a unn chose 
du sièc!tt demie~, quo !e peuple qut 111 'ennu;e, c'est qu•, en v?rit<i je 
appelle une de ces brocterios « türiik ' 110 mu cloutai<- pas qufl je ronflai~· 
himes » (broderie turque). Nous igno- " Le prinoe sourit nvoc amertun'ie. 
rons à quelle époque et clans quelles ·e" Mo~ non plu~. monsieur, me dit-il, 
conditions a eu lieu cet emprunt. Il a l ne ,men doutais pas. ,Jusqu'au jour, 
pu se produire dès le début 1>t se 1usqu à la nuit où ou fin une petite 
transmettre de mère en fille jusqu'à femmé - qui savait pas qui j'étais 
uos jour>. ce qui n'aurait rien d'ex- bien entendu - me dit eu me flan­
traordinaire,étant donné que les grau- q~an~ des coups de coude : « Eh 
des dames se faisai;,nt aider dans bien · mon Heux, qu'est·ce que tu 
Jours travaux par los femmes et les tiens cnmme trompette bouchée !. .. » 
filles de leurs serfs. Simplement, les " .•.. Et voilà, nion cher maître, com­
paysnnues ont reproduit sur d~s toiles mentie devm< le s~crétaire particu­
el avec des fils grossiers los motifs lier d'Archag pacha. Une vie de rêve ! 
qui décoraient le l111ge de Jeurs mai- Dix mille francs Par mois tous les 
trPsses. C'est ainsi, dans le domaine luxes, tous le~ plaisir" les' croisières 
do' analogies, que les ouvrages des le ciel bleu. les éléi:;ance•, et rieu à 
pr.ysannes ont été souvent copiés our faire qu'à dormir - la bouche ou· 
ceux des grandes dames et qu'à force yor\e ! Libre comme ."air toute la 
d'être copiés les uua d'après les autres, 1ouruée. Je venais simplemc•nt aux 
ils ont frni par être fort différ ente tle ~rdres pom· la nuit. ~la . seuJp obliga- ........... ex. c. 
l'origiual. Rien d'étonnant, dans ce tiou était de venir dormir aux heur3s Ohl. Chemin do f<'.>r Sh·a.-~:rzuruin 

Ill ..... . 

JlJ.SO 

.o.SU 

cas, si les paysanne;; n'ont emp. un té, i1~dbi1quées. Il y a des métiArs plu, pé- 7 % 1934 ___ .. __ .• _ ••. 

dans le rlon1aine d~ 1 a broderi 0
, les ni es. Bo v ~ ns reprPsentatir~ Anatolie P.C 

~'éments turcs qu'à travers les mocli- « Cola dura tout une année. Une Obi. Quais, rto>'ks et Enlrepûts d'Is 
[rcalions que leur avaient déjà fait année magnifique. lllon patron était 
subir lee hautoa classes de la soci.Sltl très content de moi .. Je souriais à l'a - tanbul ~ "- ··· ··- - ··· -- - -· 
hongroise. venir. Et puiR arrive. le mois dernier, Obi. Crédit l"onoier Egyptieu 3 % 

En partie pour des raisons de t,;- cet accident d'automobile. Une colli-
1903 

··• --- - -·- ..• ·-

1111.-
38. 7! 

chnique, en partie pour réponùrP à •ion, ma voilure renversée, mon visage Obi. Crédit Foncier Ei;yption 3 % 
1·eslhétique part1culière de leur cla,;se ùn sang. Je 111'en •ui'< tiré avec huit t9ll -· ... --- ... - ....... 9;.-
'''' paysannes hongroise• ont aussi jour~ de clinique.Et la petite cicatrice Act Banque Crntrale 96·75 
a•ec le tempb, profondément modifié que ma figur(r consHve ne me gêne Banque d'Artairc Il· -
Je style des broi~rie.. li faut don.i guère. Seule1.1ent, qnand, après ces Act. Chemin de Fer ù'A~~;~ll~- ·00 ~~·~ 25.60 
être doué d'an regard clairvoyantpour huit jours de cliniq ue,je suis sorti des Act. Tabacs Turcs en (en IiquidaUon) 1.JO 
rcconnaaî1ro dans ceB brndedeH hou- mains du chirurgian, je me suis aperçu Act. Sté. d'Assurancos Gl.d'btambul 11.25 
aroises certains ~rncien" motifs turcs, d'une chose: "et accident, <'n me bri- A 7.-., 

1 
I' · et Eaux d'Istanbul (en liquidation) 

dé1iouillés aui· ourd'hui de leur carac· &ant e nez, avait rendu normal ! ... 
J fi · 1 1 Act. Tramways d'Istanbul tt .-

tilre initial, tandis que d'autre" se sont e no ron a1• Pus. -·- -- .. . 
' J f · ·1· < Vo1·l·' pourquoi· 1non citer •t Act. Bras. Réunies Bomont1·-Nectar ... 1.•

5 
conserves sous eur orme pum1 ive. ' " , . mat re, 

De mème que l'influence turque on ja demande au propriNoire de l'auio Act. Ciments Arslan-}:ski-Hissnr ... 9.
7o 

Hongrin date de bfon avant l'occu- qui m'a renversé, deH dommages-inté- Aet. Minoterie "Union" 12.iil
1 

patiou <lu pays, Plie s'est égalem(\nt :ôls. J'ai perdu aussitôt ma place au- Act. Téléphone" d'Istanbul 1.·· 
p:-olong<'e au delà. Près d'Ar~hag paeha, vous le pensez Act. Minoterie l'Orient ... ·_: ::· ::: 1.IJÔ 

Le• Turcs sont r(\,t6• pendant deu x bieu. Ce )~une homme a trente ans ; ·--------------.!.-.,. 
CHEQUES 

Ouverture 
qui ont pour principe de défendre les 
droits des employeurs comme aussi 
des employés de façon à régulariser 
la vie laborieuse du pays, faire des 
lois afin da prendre la défense des 
marins q ui, abandonnés à eux-mê­
mes, seraient dans une situation vrai­

L d
' Il d f d' brnd~rie a fleuri pendant trois cents sçons a aman B anglais ainRl a11•, (lt quo dos millions de pièces ont 

siècles encoro !As voisins des Hon- en ps\tm~nt à ving annl•es le temps 
grnis dans les Balkans. Ils ont mar- où il désirera encore que ses voisines 
qué do leur empreinto 1oulo l'int.luR- ne sachent PB• qu'il ronfle, je ne crois 
trie textile des peuples balkaniques. pns t':<~gérqr. Vmgt ann~es à dix 
Par suite de J'échauge perp.1tunl .au- 111111" francs par mois font deux mil­
quPI s'adonnent les ar~s populo1ros lions q~atre cent mille francs. Voilà 
bien d'autres éléments <Jtrangers Pe Cd que Je perds. En ne réckmant que 
<ont iufiltl'<•• encore>. par la suite, cinq cent mille francs, vous voyez que 
dans la brotlerie hoo~roise, comme ce chiffre qui, à première vue, vous r. 
ceux qui venaient des Slaves du Sud semblé excessif pour un nez cassé est, 
quu la cour de ViennA avait implantés au contraire, exfrêmement raisonna­
dans le Sud de la Hongrie, dtlpeu- ble.• 

Landre• 
Now-York 
Paris 
Milan 
Bruxelles 
Athènes 
Gcnèv<> 
Sofia 
An1sterdarn 

625.50 
o. 79.ll6.0ii 

23.il2.50 
15.17.70 

4. 70.85 

Clôtur:_.. 
a2;;.1; 

o.so.-.·-

ment digne de pitié. 

La stabilité dEs principEs 
JI. Ahnttd Ernin Y«lman St /ilicilt danJ 

le "Tan .. de Id campagnt qu'il avait tn­
lrtprist tn uut dt dinonctr ctf'lains abus 
qu'il tstimall auoir conslatér li la muflici­

palitt. 

Nous pouvons dire avec satisfaction, 
note notre confrère, que la lutte que 
nous avons entreprise a produit la 
m eilleure impression parmi notre pu­
blic e t parmi les étrangers. 

La Révol ution turque a une percep­
tion très sensible en ce q u i a trait à 
la propretü et à la d roiture dane le 
domaine de la vie publique. Dès qu'u­
ne situation contraire s'est n'anifestée 
les projecteurs des publications de la 
presse y on t été dirigés tout de suite 
et le sentiment profonti de droiture 
et de propreté des compatriotes turcs 
en a été flatté. D'ailleurs dans tous 
lea pays mener la lu tte positive pour 
la propreté c'est le moyen d'accroitre 
l'intérêt et l'attachement des citoyens 
pour la chose publique. 

En ce qui concerne l'impression 
parmi les ê trangers, on n'ignore pas 
que les pays demeurés fidèles à la 
démocratie e t où la liberté de discu s­
sion est considér ée comme une suprê­
me •aleur sont compt6s dans le mon­
de entier .Les publications qui ont été 
faites ont démontré que le sens de 
perception de l'organisme turc en ce 
qui a trait à la propreté est très sen­
sible. Et chaque journal peut libre­
men t discuter toute irrégularité en 
opposition avec ce sens de la justice 
J.1ais en faisant cela un journal turc 

que pri•parations spéciales <les diff6rcntes Olé ex(•utées. li fut en vogue dans 
branche,. .corn1nercînles. et. des cxo.1nen'°' du touto la Ilongt·ie et mô1ne d~n::; l<·~ 
baccalaurcat · · en particuher et en groupe - •é · • d C . h · · . · 1 
par jeune profcRseur allc1nand, connaissant t g1o_us. es arpat es ou )U nais es 
bien le français, enseignant :1 l'Université Turca n ont pénétré. 

lettres de l'Umvers1tc de Berlm. Nouvelle b. d · bl b ' · 
d'lslanbul, et a!fr<'gé. _en philos~phie et il.< 

1 

Dans la suite des tempa l'art rlo la 

méthode radirale et rapide. PRIX )!ODES- 1 o er1e, s~m a le en ceci au-: au­
'rE8. S'adrcl'l~f'r au journal Beyotjl!! sous trf\R trésors de la c1v1h.:;at1on a gagné 
Pror. .'I. !\I.'1 

• e peuple qui ~'y consacro PUCOr<' au· 

Le• person~alités de premier plan de la cr ise égyptienne 
Le roi Farouk, Ahmad .Mah1r pa,a et Nabas pa~a 

Le Caire, 28. A. A. L'entrevue 
Nahas pacha-Ali Maher pacha, prilvue 
pour aujourd'hui, permettra au pré­
siden t du Conseil d'exposer au palais 
le point de vue du ministère qui dé· 
sire profiter du différend actuel pour 
préciser l'interprétation du texte de 
la constitution réglant les rapports en­
tre le Roi et le Cabinet. 

Cette question t~anchée, les points 

P~rticuliers qu i sont a l'origine de la 
crise actuelle seraient facilGment réso­
lus. Etant donné l'importance de la 
9uestion, le cabinet rédigera une note 
JUridique dont 11 soumettra le texte 
au .Palais. La prolongation do la crise 
qui duré depuis dix jours, n'en facilit~ 
pas le dénouement, chaque partie se 
retra1rnhant de p!us en plus sur ses 
pos1t1011s respectives. 

p 1 ée p ir 1 es Turcs, pour y con t reca r- _ _,,.,.,,"'.B:-~""""""""""""""""""_,....,,..._ 
nir les efforts ctes rebelles hongrnis. revet à Cérier 
~Jais cotto nouveile couche est faeilc 
\ 1'<'<'01rnailre ; olle ne fai 1 J1lus partie 
dos souvenirs laisRés en Hongrie par 
os Turcs-Osman!is. Elle représente 

•111 nouvel éPment qui a gagné la 
Hongrie par l'intermédiaire d'un pau­
J>le étranger, récemment établi. 

GERTRUDE PALOTAY 

ThéâtrB dB la Ville 
5Ection dfamatiquE 

Ce soir à 20 h . 30 

LB Roi LEar 
Tragédie en 3 i\arties 

de Shakespeare 
Version turque 

de 8emiha Bedri Gükmil -5Ection d'opérEttE --Ce soir d 21 h. 
L'amusante comédie de ~aijit 

Bir K avuk Devrildi 
Comédie en 5 actts 

de Celât Müsahipoglu 

Nous prions nos correspondant> 
érnnluels de n'écrire que sur un 
seul côté de la fouille. 

Le p1·opnétairo du brevet No 782 
obtenu ~n Turquie en date du 25 Fé­
t"ier 1929 el relatif â un •élement 
de construction particulièrement pour 
muro• désire entrer en relations avec 
IP~ industriels du pays pour l'oxploi­
t~tion de son brevet sou par licence 
soit par vente entière. 

Pour plus amples rensoignements 
''adresser à G~lata, Per*ernbo Pazar 
i\.~lan Han Xo 1·4, 5ième o>tago. 

Brevet à céder 
Le propriétaire cl u brevet No. 1908 

obtenu en Turquie on date du 3 Jan-

' 

r
vier 1928 et relatif aux «po1 fectioa­
oements apportés aux treillages mé­

talliquas des bâtiss<>e•, d6~ire entrer 
eu relations avec les industriels du 
pays pour t•,,xploitation d!l son bre­
vet •oit par licence soit par Nente 
entière. 

Pour plus amples .-enseignements 
s'adresser à Oalatn, Por~ombo Pazar, 
Aslan Ilaa ;'\os r-4, 5ième 111age. 

Brevet à cé1ler 
Le propridairo du brevet No. 2090 

obtenu en Turqui<• on date du 16 
Jano1er 1936 et r<lhtif à cuno amPlio­
rat1on clans la fabrication de la soie 
artific101le,,, d.isira entrai' en relations 
avec les industl"iols rtu pays pour 
l'.exploitation de ~on bre,·et soit pa1· 
hc(•nce soit par vente entière. 

Pour plus amples renso1gnemonts 
s'adresser à Galat~. l\.r~Jmbe l'azar, 
Aslan Han ~os 1-4, 5;ème étag~. 

\\ FEUILLETDH DU BEYD6LU na .• g 
~e passé fâcheux dans lequel sa milis exaclemP.nt pareils·. Il est dan· 

petite Cf:>mpagne se complaisait à vi- ger~ux de vouloir a,:>1m1ler notre 
vre deva1t-1l donc se dresser toujours époque à celle totalement périm~e 
en face d'elle et l'empêcher d'être d'avant guerre. Autro8 personnes 
heureuse ? ... Heureuse avec lui, sur autre milieu, autre mentalité aussi. 
tout ? Dans touq les cas, il n'e~t pas rai-

mère aurait cru manquer 11e con­
{oance en mon père et lui faire in­
jilre si elle avait contrôl<l ses affir­
mations. Je suis moin..; Cl'~1lule, moi, 
ooilà tout ! 

1 

Fille 
de Prince 

En dehors de la l'aventure arrivée sonnable de subordonner sa vie à un 
à sa m.ère, vingt ans auparavant, elle passé aboli qui ne demenre que dans 
semblait Ge désintéresser totalement l'imagination. 
du pr~~en1t et des~ ~ropre vie. Mais si je veux. moi, jugN· la 

q est qu 11 ne suffisait plus il Alex !"' io avec les mêmes Y~ux innocents 
d'a1me .celte enfant si pure et si et loyaux qu'avait ma mère pour 
~ro1te, il la voulait sienne pour lou- la regarder. 

\..,============LPar ~X du VEUZIT \ 

1ours. Mais pourrait-il jamais s'en - Alors, je ne comprends pas P.e 
\i~.-===,// faire aimer aoec les lourde~ rêmi- quo vous allez chercher à Saiut·.TU· 

mscences qu'elle évoquait F:llls cosse lien-le-Pauvr~. riposta \'of[icier avec 

Dans le taxi qui les transportait sur 
la rive gauche, car il pleuvait très 
fort ce jour-là et les autobus passaien t 
au complnt, Gyssie évoqua l'auto q ui 
avait cond uit ses parents de la suppo­
Rlie lêgation à l'église. 

- li y a vingt ans, ma petite ma­
man, en robe de mariée, é tait ainsi 
assise à côté de mon père pour faire 
un chemin à peu près identique, mur­
mura-t-elle, les yeux embués. 

Alex, soudain troublé, murmura: 
- Oh ! mon amie ! Combien ce 

r approchement que 9ous fail~s m'est 
doux! 

- Combien il m'esL cruel, à moi ! 
Elle était heureuse car aile était con­
fian te... Et moi, je suis désespérée 
et je n'ai plus la foi ! 

Gyasie ! 

Dans un élan, il lui aoait saisi la 
main et il la serrait affectueusement. 

- Gyssie ! répéla-t-il. Quels que les 
soucis que vous ayez actuellement, 
dites-vous que vous n'avez pas à por­
ter le poids des fa utes de vos parents; 
vous êtes jeune, l'avenir s'ouvre de­
vant vous et vous êtres digne de ton· 
tes les adorations ... Un jour vous ai­
merez e l vous serez heureuse. 

- L'amour est le plus grand mal 
qui puisse atteindre une jeune fille, 
ré.pliqua-t-elle un peu taquine. Quo 
D10u me préserve d'un toi malheur ! 

C'était dit si nettement pourtant 
qu'Alex, qui refusait d'entendre plai­
santerie à ce sujet, lib6ra la petite 
main qu'il retenait prisonnière et 
se rejetli, rageur, à l'autre encoignure 
de la voiture. 

pour les juxtapoEer au présent~ mauvaise humeur. Si votre mère 
Il en était là de ses réflexion,; d6- s'est contentée d'uu mensonge, pour­

sagréables, .quand la voix do Gyssie quoi recherchez-vous la vérité, vouû 
tro.ua le sohmcr, lourd de ooutJ01·ie, Gyssie en demeura bouche bée. Cet 
quo les enoeloppail : . Alex, si bon garçon, était donc ca-

- Mon gr?.nd amt Alex a-t-11 quel- pable, lui aussi, de donneL' des coups 
que raison d etre fâché contro moi ? de croc? 
demandait la_ jeune fille avec dou- Il est vrai, convint·elle eu elle-mè­
ceur. lmo, qne jo lui donuo qualquefo1s do 

:--- Aucune, personnellement ! C'est justes raisons de protester si fort. 
évident ! réponrl1t Le Gurum avoc Emporté par son amour filial qui lui 
amertume. ~lais Je voudrais bien vous faisait admirer tout ce qui venait cle sa 
aooir viore arnc votre àme d'aujour- mère et mûme de son père, elle u'à­
d'hui ut non ~ \'ec une menlalit6 an- vait jamais pesé l'admiration qu'elle 
castrale, totalnnwnt fauss6u par lue leur accordai<. 
avonlures arrivée· à vos pucnts. Ce diable ct'Alex, avec ses appré-

- .Je crois, au contraire, que nous ciatious mascuiinos, que stimulait sa 
devons profitc-r de l'oxpérienco con- passion mallwureuse pour Gyssio, la 
tenue dans les évtnen:onts qu'ils ont contra1gua1t à regarder la vorit!i en 
eu à Ira verser. Caca. 

- Les fa its ne se reproduisent ja- - Ev1demmunt, convint-elle. Ma 

Ils étaient arriv~s au square Vivim1i. 
Alex et Gyssin quittèrent le taxi et 
gagnèrent l'église nichée au fond de 
la petite place. . 

La jeune fille connaissoit los lieux. 
D~jà, à plusieurs reprises, elle était 
venue faim ses dévotions en évo­
quant la douce imagP de Valentine 
Chauzoles glissaul. t•n longue robe 
b 1anche, sur les dalle• tle pierre de 
l'i'glis!i. 

Aujourd'hui elle tra,·Nsa la 11ef sans 
s'arrêter et gagna toul de '1lllr la ~a-
crist1e. · 

Au prêtre qn'.ille .Y trou va , Plie de­
manda timidement s'il pou va it !ni don­
ner l'extrait d'un mariage contracté 
en ces lieux, vingt ans auparavant 

-
(d suivre) 

· -

Sahibi : G. PRIMI 

Umum' Ne~riyat MUdürii: 

Dr. Abdii' Vehab BERKEN 

Bcrek.it Zade No 3·V15 ,\I Harti ve Sk 
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Prague 
Vienne 
Madrid 
Bertin 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 
Stockholm 
l\Ioscou 
or­
Mecidiy• 
Bauk~note 

-.-
3.4il.40 

1.43.66 

13.74.3ô 
l.J8.20 
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Boun e de Londres 

Lir<' 
Fr. F. 
Doll 

Clôture de Pa.ris 
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Dette Turque Tranche t 260· -
Banque Otto1nane . 553 , ' 
Rente Frani;aisc 3 o1o 69 · ~1 
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Les M:uséeS 
Musees des Antibuité;, Tt-/1111ili /(tll·'.r:tl 

Musée de /'A11cte11 Onen! , 
rv 

ou verts tous les jou r~. sanf le (li ~ 1 
de ro à r7 h. Las ven<lreflis do 13 1, 
h"ures. P r ix d 'entrée: 10 P•ri< 1'

0
' · 

chaque section 

Musee tlu palais de Tnpk11poli 
el le 7 resor : 11 

ouverts to us le3 jour; ùe 1j ~ 1
{,!'1! 

sauf les mercredis el sam• 1.;; , 11 s 
d'entrée : 50 Pts. pour d1:1'1'1" ~, 

/ , J: 
Musee des arts turcs â ·11;,J· " · 

â Suleyma11ié : 
1 
r~ 

ou <ert tous les jom·s saul les ell 1 I• 
· d 1uu,I• 

Les vendrodis à pa rtir e r3 
Prix d'm1tréo : Pt~ 10 

Musce de Yédi-Ko11/~ ' 
. d 0 fl i/ omert tous les )Ours e r 

Pr ix d'entrée Pts 10 

,1111, ee tle I'A;;,,ée (St1i11t~ JreflC~J '' 
ou•e•" tous les jou rs, sauf 1~; iu 

de ru à 17 heures 

N usee tle la Naruu: l 
.ird· 

OUYert Lous les jours,sauf le~ ve•:,e 
de rO à 12 heure• "t ua 2 u 1 
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